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Cette remarquable photographie a été prise jeudi dernier 
Jasper. On peut se faire une idée assez exacte de la foule au 


l'exposition. 


L'EXPOSITION D'EDMONTON. 


! lors du défilé des chevaux de travail, avenue 
i circulait dans nos rues pendant la semaine de 


“Les nouvolles de la campagne élec- 
taule qui nous parviennent  conti- 
nuent d'étre très encourageantes. 

Dans Ontario, 1 est à peu près cer- 
tin que la réciprocité va faire gagner 
aus libéraux plusicurs comtés, 

Lu lutte dans la Colombie Anglaise 
precise, L'hon. M. Templeman est 
candidut dans Victoria; l’hon., M. Mc- 
Bivle, premier ministre provincial, 
lui fait une lutte acharnée, y em- 
pluyant toutes les ressources de son 
adrunistrations mais le ministre du 
Hevenu, qui a déjà eu à subir des 
luttes de ce genre, a pris ses mesun- 
rs et compte sur une éclatante re- 
vinehe de sa défaite de 1908. 

Dans la province de Québec, les 
candidats libéraux sont presque tous 
ü leur poste et commandent Pappui 
enthousiaste de tout le parti: tan- 
dis que, dans nombre de divisions il 
æ produit des frictions entre conser- 
valeurs vt nationalistes, les candidats 
un groupe se décidant difficilement 
à -'effacer pour ceux de l’autre, 

+ + 

La question posée aux électeurs est 
celleei: “Etes-vous POUR ou CON- 
TRE la réciprocité?" 

SI vous êtes en faveur vous devez 
vuter pour les candidats libéraux. 

6 à * 

Le côté le plus intéressant de la 
présente campagne électorale a été 
lesthousinsne qui s’est manifesté 
dns les conventions libérales, surtout 
dans celles tenues dans les districts 
FUPATX, 

Les cultivateurs n’ont pas hésité à 
abandonner les travaux des champs, 
punr se rendre à ces conventions, ce 
qui pronve qu'ils s'intéressent énor- 
mément à cette question de récipro- 
ti qui va faire le sujet des prochai- 
nes élections, | 

CE | 

Partont des vieux .conservateurs se 
P'ononcent en faveur de la conven- 
lun douanière et renient du même 
‘oup leur partiqui après avoir prêché 
ne politique, s’y oppose aujour- 
QUE. 

+ + + 

De l'Atlantique au Pacifique, sans 
tsse grossissante, une vague d'en- 
thonsiasme soulève les populations en 
faveur de la réciprocité. Hier, c'é- 
Hit Ontario, qui, par la voix de Nor- 
lelk, nn comté fortement conservateur, 
luisait à Sir Wilfrid Laurier, une ré- 
seption magnifiquement enthousias- 
te, où plus de douze mille personnes se 
déclaraient de manière énergique, 
Partisans irréduetibles de la conven- 
tion réciprocitaire, 

LE | k * 

Dans l'Ouest la situation est non 
tnoins favorable. L'Alberta et ln 
Saskatchewan appuicront Laurier. Le 
sentiment réciprocitaire est tellement 
lort dans nos prairies que, ne pouvant 
l'endiguer, les candidats conserva- 
teurs tentent de le détourner à leur 
profit. Plusicurs d’entre eux, entre 
tutrés, le député John Herron, du 
vointé de Macl.cod, Alta., qui accom- 
Paénait M .Borden dans son tour de 
l'Ouest, se présentent favorables 
à la réciprocité. Dans MacLeod, les 
ais de M. Hoerron prétendent qu'il 
doublera ainsi la force de sa candi- 
duture, car 75 pour cent des conser- 


leurs du comté réclament la réci- 
procité, 


| 


Depnis que ln question de la rézi- 
bl'ocité cst carrément posée devant le 
beuple, les adhésions à la convention 
l'ait.l ielding viennent de:toutes parts, 
de toutes les classes de la société ct 
& qu'il ya de remarquable, c'est que 
le parti conservateur fournit nn grand 
ôtnbre de ces adhésions et ñon des 
Mois importantes, ‘ 


L'opposition à fait grand bruit, 


“ 


pendant la session, de la dissidence 
de trois députés libéraux: MM. Sifton, 
German et Lloyd Harris, Mais si ces 
députés ont abandonné le parti, ils 
n’ont pas pu entraîner avec eux leurs 
électeurs. 

M. Sifton. désavoué par ses .élec- 
teurs, n'est plus candidat. 

M. German, mis en demeure de se 
rétracter, négocie avec ses électeurs, 
promettant, si la réciprocité est votée 
par le peuple, de ne pas s'y oppo- 
ser. 

M. Lloyd Harris, a dû, lui aussi, 
refuser d'étre candidat, parce qu’ 
exige de lui lengagemont de voter on 
faveur de la réciprocité. 

CE | 

Ta réciprocité assurera l’aisance des 
fermiers de l'Ouest, Voter contre ce 
traité commereial c'est voter contre 
ses rropres intérêts. 

NF + * 

On publie un nouveau manifeste du 
chof de l'Opposition. 

Evidemment, M. KR. EL: Borden a 
été convaincu, par la facon dont sci 
prentier manifeste à été accueilli, mê- 
ie par ses propres partisans, qu'il a 
vait manqué son coup. 

Et il essaie de se reprendre. 

En jugeant ce manifeste de premi-r 
jet que la Presse Associée a répandu 
partout sur les ailes du télégraphn, ‘« 
publie conservateur et libéral n’a peut. 
être pas suffisamment tenu compte 1° 
l'état d’âme de M. Borden, imimédia- 
tement après °° coup de massue qu: 
fut pour Jui la dissolution du jar » 
ment. 

EÉtourdi et confus, il n’a pas eu le 
temps de rassembler ses idées, et il a 
dicté à la hâte une suite de phrases 
sans queue ni tête, qui ne rendaient 
vraiment pas justice à son intelliron- 
ce, d'ailleurs très primesautière, 

Maintenant qu'il a eu le temps.de se 
remettre et de rassembler ses pensées 
épa. :s, il lançe un second manifeste. 
Ce ne sera peut-être pas le dernier. 

* + * 

Sir Wilfrid mène la campagne élec- 
torale avee une belle vigueur en pro- 
vince de Québec. 

Chaque jour il parle devant des au- 
ditoires immenses et enthousiastes. 
Partout à Québec, à Trois-Rivières, à 
St-Lustache son succès est colossal. 

Voici une dépêche qui nous parvient 
au sujet de la réunion de Trois-Riviè- 
res: 

Trois-Rivières, 17. — Mardi, Onta- 
rio, à l'assemblée de Simcoe accor- 
dait à Laurier les honneur d'un triom- 
phe: aujourd'hui, à. Trois-Rivières, 
Québec lui a fait les honneurs d’une 
apothéose, Au milieu d’acclamations 
délirantes, le grand chef libéral, que 
chaque nouvelle année et chaque nou- 
velle oeuvre rendent plus chère à sa 
province natal, a reçu d'elle, cet a- 
près-midi, un acéueil exubérant d'en- 
thousiasme et d'attachement comme 
soule Québec sait en accorder à l'en- 
fant préféré, orgueil de la famille en- 
nadienne-française, Jamais campagne 
libérale n’a été heureusement inau- 
gurée avec de telles promesses, où plu- 
tôt de telles certitudes de triomphe. 
Laurier est venu, il a parlé et il a 
reconquis cette province de Québec, 
qu'il a prise en 1896: 

En pleine semaine, quand les récol- 
tes réclament les bras à ln campagne 
et In manufacture, les bras à la ville, 
de 16 à 18 mille personnes se don- 
nèrent rendez-vous à Trois-Rivières 
pour recevoir celui qui reste, en dépit 
des attaques mesquines, le plus grand 
Canadien, non seulement de sa pro- 
vince, mais de tout le Canada. Et ce 
fut une scène splendide inoubliable, 
quand sur l'estrande, parmi les dra- 
peaux, se dressèrentla haute stature et 
la tête, imposante, avec sa couronne 
de cheveux blanes, de Sir Wilfrid 


Laurier, de voir cette foule immense 
de 18,000 personnes éclater spontané- 
ment en acelumations et applaudir 
chapeaux en Pair, à pleine voix, à 
pleine poitrine €t à plein coeur, le 
chef du parti libéral, le premier ani- 
nistre du Canada. 
+ +  * 

Que les fermiers de l'Onest se sou- 
viennent que le 21 septenrbre pro- 
chain ils décideront eux-mêmes une 
question du plus haut intérêt, S'ils 
veulent obtenir plusieurs cents de 
plus par minot de grain. DES CET- 
TE ANNEE, ils doivent voter en fa- 
veur de la réciprocité, 


À propos du timbre 
à deux cents 


Le projet du timbre à deux cents 
entre la France et le Canada 
recueille chaque jour de 
nouvelles adhésions. 


Les amis de la France et du Cana- 
da, qui s'intéressent au projet de lPa- 
baissement du tarif postal pour je 
transport des lettres entre les denx 
pays, apprendront avec plaisir que cet 
intéressant projet recrute chaque ioëer 
de nouvelles et précivuses adhésions, 

M. René Lemarchand nous inforine 
qu'il vient de recevoir de Paris ne 
lettre émanant d'une source autorisée 
qui lui annonce que l'hon. M, l.e- 
mieux, ancien ministre des Post. ju 
Canada, et actuellement ministre de 
Ja Marine et'des Pêcheries,a fait faire 
des démarches officieuses, sinon of- 
ficielles, auprès du gouvernement fran 
çais pour faire adopter le timbre à 
deux cents dans les relatiors postules 
entre les deux pays. 

M. Lemarchand est assuré égale. 
ment, dans son projet, de l'appui des 
Chambres de Commerce française du 
Canada, 


De Calgary à Edmon- 
ton en. aéroplane 


Un aviateur français entreprendrait 
prochainement de battre le record 
canadien de durée en volant entre 
ces deux villes, 


Un de nos confrères de Calgary an- 
noncé dans un récent numéro, l’ar- 
rivée à Calgary de M, Harry Williver 
qui effectue actuellement une tournée 
autour du monde avec un aviateur 
français; M. Williver annohce que ce 
dernier tentera de couvrir en aéropla- 
ne le trujet de Galgary à Edmonton. 

L'aviateur, dont notre confrère ne 
donne pas le nom, a fait des envolées 
au Japon et on Australie, - 


11 termine en ce moment une en- 
gagement de deux semaines à Mono- 
hu. T1 doit quitter sous peu les îles 
Sandwich pour venir directement au 
Canada. 

L'uviation fera sans doute des envo- 
lées à Vancouver et à Victoria avant 
de venir à Calgary. - 

M. Welliver est venu eb avant, pour 
effectuer tous les préparatifs néces- 


saires à l’envolée sensationnelle de 
l'aviateur français; il a déclaré à 


notre confrère que l'aviateur en ten- 
tant une cnvolée de Calgary à Edmon- 
ton a le dessein de battre le record de 
la durée et de la distance pour le 
nord-ouest américain, Il a choisi la 
région des prairies de l'Alberta pour 
effuctuer cette envolée car la nature 
du pays traversé lui semble en tout 
point favorable à «un projet. : 

Tous les amateurs d'aviation d'Al 
berta,—cet ils sont nombreux quoi 
qu’ils n'aient encore été favorisés 
sous le rapport des mectings d’avia- 
tion,—vout attendre avec impatience 
l'arrivée de l'aviateur français qui 
doit le premier relier nos deux plus 
importantes villes par la voie des airs. 


TA, JEUDI, 24 


S. G. Mgr. Mathieu 


Les nrêtres du diocèse de Régina se 
préparent à lui faire une 
belle réception. 
es 

Sa Grandeur Mgr Mathieu, récem- 
ment élevé au sège épiscopal de Ré- 
gina, a eu ces lburs derniers un en 
tretien avec le ‘Délésvué Apostolique, 
Mer Stagni,mais rien u'a été décidé 
au sujet de la cérémonie de son sacre, 
On attendra l'arrivée des Bulles 
pour fixer la daie de la cérémonie ct 
en commencer les préparatifs. 

Une dépêche de Régina nous annon- 
ce que Îles prêtres du diocèse ont 
tenu une réunioh pour préparer une 
réception au nouvel évêque. On a for- 
mé des comités qui se sont mis immé- 
diatement à l'oënvre pour régler les 
détails de la réreption, On s'attend 
à ce que Sa Grandeur arrive à Ré- 
gina vers la fin ‘le septembre. 

La consécration de la nouvelle é- 
glise de Saskatoôën a en lien diman-| 
che dernier, 3 

Sa Grandeur Mgr Langevin, ar- 
chevéiuv de St-Boniface, a présidé 14 
cérémonie, assisté de Mer Pascal, 
évêcue de Prince Albert. 

Cette nouvelle église, d'une struc- 
fur: imposante, necune un des plus 
beaux sites aux ‘bords de ln rivière 
Saskatchewan, ells coûte environ $40.- 
h0 et fait réellement honneur au Rév. 
Père Vachon, et aux catholiours de 
Saskatoon, 


Les progrès de | 
l'archidiocèse de 
Saint-Boniface 


St-Poniface, 23. — L'archidiocèse de 
St-Boniface prospère d'étonnante fa- 
con. On fait à ce sujet la communica- 
tion suivante: Mgr Langevin fait cons- 
truire actuellement un grand séminai- 
re qui:coûtera $290,000. Les Révéren- 
des Soeurs Grises construisent une 
maison-mère de $300,000. Les Soeurs 
des Saints Noms de Jésns et de Ma- 
rie font également bâtir un couvent de 
$250,000; toutes vues constructions $e- 
ront érigées à St-Poniface. 

A Winnipeg wnsnatruit une école 
catholique ruthène de $18,000. La pa- 
roisse St-Tgnace établié depuis peu 
possède une église de $50.000. Dans 
la paroisse St-Edouard on va trans- 
former complètement l’ancienne € 
glisa Les soeurs du Bon-Pasteur, er- 
rivéc récemment dans l’archidiocèse. 
font construire un convent de $655,600. 
A St-Norbert les Soeurs de la Merci 
font construire un asile de $18,000. Le 
Rév. Père Poitras, de l'annystelle fait 
construire dans cette paroisse une é- 
olise de $15,000. À St-Claude on cons- 
truit également une nouvelle église 
qui coûtera $8,000. À Lorette, Bran- 
don, Vandal, Snake Creek, Sifton, La 
Présentation, Sacré-Coeur on cons- 
truit également de nouvelles églises et 
des couvents. 

A Régina, la ville épiscopale de 
Mgr Mathieu, les religieuses de la 
Mission font construire actuellement 
un couvent qui coûtera environ $430.- 
000. : 

Ces progrès parlent éloquemment en 
faveur de l'extension de l'église ca- 
tholique à travers l'Ouest. 


DECOUVERTE D'UN LAC DANS 
L'EXTREME NORD. 
Ottawa, 22, — H. V. Radford, un 
explorateur parti il y a plus d'un an 
pour l'extrème nord canadien, vient 
d'informer le gouvernement fé- 
déral de la découverte d'un lac 
de plus de 100 milles de long dans la 
partie inexplorée des steppes de l'ex- 
trême nord. Ce lac a été nommé le 
lac Lady Grey. L'explorateur Rad- 
ford annonce également la découverte 
d'une large rivière -de plus de six 

cents milles de long. 

Radford vient de partir de Fort Ré- 
solution, sur le Grand Faë des Escla- 
ves, pour gagner le détroit de Ches- 
terfield, sur la côte ouest de ln Baie 
d'Hudson, où le cluh Arctic de New- 
York a dû lui faire parvenir des vi- 
vres. L'explorateur, qui n’est accom- 


- pagné que d'un seul blanc, ses deux 


autres compagnons ayant déserté, doit 
séjourner pendant deux ans chez les 
esquimaux des rives de la mer arcti- 
que canadienne dans le but de prépa- 
rer un rapport sur ces indigènes pour 
lu Société de Géographie de New-York, 
Radford explore également les rébions 
inconnues du grand Nord canadien, 
situées entre le Grand lac desEsclaves, 
l'Océan Arctic et ln rive ouest de la 
Baie d'Hudson. Il est, dans ces vastes 
solitudes, des indiens qui n’ont en- 
core jamais vu de blancs et dont l'ex- 
istence a été signa” ‘* y a près d’un 
demi siècle par Franklin. Les résul- 
tats de l'exploration de H, V. Rad- 
ford seront inestimables au point de 
vue de la géographie du nord améri- 
cain. 


Echos télégraphiques 


LE DUC DE CONNAUGHT. 


Londres, 21, — Le duc et la duches- 
se de Connaught sont partis de 
Londres, et, à leur retour visiteront 
le roi au Château Balmoral, puis se 
prépareront pour aller demeurer an 
Canada ‘our départ aura dieu le 6 ac- 
tobre, 


LA GELEÉE EST EVITEE, 


Winnipeg, 33, — L'Ouest canadien 
a pu échapper à la gelée la nuit der- 
nière, Il n’y a eu aucun dégat, mais 

# 


RAR ODÈNR HR 


ET 


VUE DE L'ÉDIFICE DU PARLEMENT PROVINCIAL D'AL 


Les travaux de construction de l'édifice du parlement provincial av 


Pourra en juger par la photographie 


ci-dessus. On ne croit pas cependant 


Abonnez-vous au “Courrier 
de l'Ouest”, le journal fran- 
çais ayant la plus grande 
circulation à l’ouest de Win- 
hipeg. 


FONDE EN 1905. 


ancent 


rapidement ainsi 
U £ e s n que la saile des séances du 
puisse être prête pour l'ouverture de la session qui aura lieu vers le ler novembre. 

fice sera d’environ $2,000,000, : 


que l'on 
parlement 
Le coût de ce superbe édi- 


beaucoup de fermiers ont eu une vive 
alerte, Après une froide journée le 
thermomètre est descendu rapidement ; 
pendant la nuit et, en beaucoup d'en-: 
droits, le mereure n’était qu'à un de- 
gré au-dessus du point de congélation 

Tout indique que la température re-; 


montura durant les quelques jours sui- |: 


vants, Le grain est superbe partout, | 
Dans le sud des provinces de l'Ouest 
environ 70 pour cent du blé sont eou- 
pés. 


LE DR. CLARK, CANDIDAT POUR 
RED DEER. 


Rod Deer, 19, -- [e populaire dé- 
puté libéral de Red Deer, le Dr Clark, 
, - ndidat pour la circons- 
cription par l'une des plus importan- 
tes conventions libérales dans l’his- 
toire de Red Deer, 

Plus de 150 délérués 


ss 


étaient pré- 
sents, Tous se sont montrés partisans 
enthousiastes de la réciprocité, 


LES SAUMONS DE COLOMBIE. 


Prince Rupert, 2%, — On vient de 
commencer les travaux de construc- 
tion d'une usine de conserve de sau- 
mons sur les bords de la rivière Skee- 
na. Cette usine coûtera plus de $250,- 
009. Les produits de la nouvelle usine 
sont destinés aux villes des Etats- 
Unis où la réciprocité ouvrira un 
marché des plus avantageux, Les 
principaux actionnaires de cette usine 
sont MA. MacKenzie et Mann, du C. 
N.R. 


UNE TEMPETE AU MANITOBA. 


Winnipeg, 93. — Lu province du Ma: 
nitoba vient d’être visitée par une vio- 
lente tempête, La maison de ferme 
d'un M. Robinson a été soulevée pur 
le vent et transportée avec ses habi- 
tants à plus de quatre cents verges. La 
maison a été presque totalement dé- 


miracle sains et saufs. Quelques 
champs de grain ant été détruits et 
ont été 


d'assez nombreux animaux 


tués. 


A LA DYNAMITE. 


29 — 


Se 


Vancouver, Des cambrioleurs 
inconnus ont tenté vainement de faire 
sauter le coffre-fort de Ia Banque 
Uuion en fuisant usage de dynamite. 
Ils s'étaient introduits dans la voute 
en perçant le plafond. Après plusieurs 
tentatives infructueuses ils s'enfuirent 
à l'aube sans être pris. ' 


MGR BRUCHESI SERAIT FAIT 
CARDINAL. 


Londres, 93, — Une rumeur persis- 
tante veut que Mgr Bruchési, arche- 
vêque de Montréal depuis 1897, re- 
coive sous peu la pourpre cardinalice. 
Un consistoire serait tenu à cet effot 
dès le rétablissement du Pape, ou 
même plus tôt. 


MORT:DE M. BEAUPARLANT. 


Montréal, 2. — M. Beauparlant, dé- 
puté fédéral de St-Hyacinthe est mort 
hier des suites d'une péritonite. Ses 
funérailles ont eu lieu aujourd'hui. 

Sir Wilfrid Laurier, accompagné de 
plusieurs ministres fédéraux, y assis- 
toi : 


LA GREVE EN ANGLETERRE. 


>» 


os 


Londres, — Lu grève générale 
des employés de chemins de fer qui 
comprend plus de 950,000 grévistes à 
déjà coûté aux compaynies environ 
$50,000.,000. 

Plus d'un demi million de travail- 
leurs sont en grève, et l'an redoute des 
troubles graves, A Liverpaol la troupe 
a tiré sur lu foule, - 


Le directeur de la Cie d'outils ara- 
toires “John Deere”, de Winnipeg, a 
publiquement que si ln réci- 
est adoptée, cette compagnie 
aratoires 


déclaré 
procité 
réduira le prix des outils 


vendus au Canada. 


[l 
truite, mais Jes occupants sont 


LE FROID INDUSTRIEL. 

L'élevage des bestinux, pratiqué 
sur une vaste échelle dans l'Ouest ca- 
nadien, a créé pour les fermiers un 
problème nouveau: celui de Fétablis. 
sement d'usines pour la conservation 
des viandes par l'air froid (Chilled 
meat industry). 

Nos fermiers se sont en effet rendus 
compte que la seule exportation du 
bétail vivant ne pouvait assurer un 
débouché suffisant aux voroduits de 
leur élevage, et ils mult: ant actuel- 
lement les démarches aup,es du gou- 
vernement fédéral pour amener celui- 
ei à établir lui-même des usines fri- 
gorifiques. 

Or qu'est-ce au juste que cette non- 
veille industrie, et jusqu'à quel point 
peut-on songer à utiliser avantageuse. 
ment ce que l’on nomme le ‘froid 
industriel.” 

Ce sont là deux questions dont la 
solution nous semble de nature à 
intéresser nos lecteurs de l'Ouest, qui 
ont fréquemment l'occasion d'enten- 
dre parler de ‘“chilled ment indus- 
try", et qui ont besoin de quelque do- 
eumentation à ce sujet, 

Dans cette question du froid indus- 
triel, il s'est établi une confusion 
funeste: on à confondu la conserva- 
tion pour l'air froid avec la conserva- 
tion par la glace. On a voulu accepter 
les résultats en bloc, sans s'occuper 
des conditions du problème. Enfin, 
on à négligé les progrès accomplis de- 
puis trente ans que cette industrie 
s'organise. 

Et d'abord, le froid, produit par 
fusion de Ja glace, est un mauvais 
troid si l’on peut dire. La fusion de 
la glace produit de l'humidité qui agit 
fâchensement., T'armoire glacière ost 
dunc défectueuse, La seule méthode 
parfaite est celle qui utilise l'air froid 
produit par une machine, telle que 
la machine à compression de gaz li- 
quéfiables. . 

Elle consiste essentiellement en un 
compresseur qui comprime un gaz 
frigorifique, ammoniaque ou acide 
carbonique par exemple, en un con- 
densateur où la chaleur de compres- 
sion est absorbée, et en un évapora- 
teur où le gaz en faisant sa détente 
produit le froid dans un serpentin. 
Ce serpentin refroidit un liquide ren- 
du incongelable. Puis ce liquide gla- 
cé passe dans des appareils de distri- 
bution qui refroidissent les chambres 
comme un radiateur chaufferait les 
mêmes lieux. Le froid est ainsi obtenu 
au degré et à l’‘‘hygrométrie”  vou- 
lues. : 

C’est en 1874 que le grand Charles 
Tellier, l'inventeur génial et malheu- 
reux, avait installé, à Auteuil, auprès 
de Paris, la première usine frigorifi- 
que. Aujourd’hui, l'industrie du froid 
a des appareils parfaits, une techni- 
que sûre et une connaissance scienti- 
fique de l’utilisation du froid. 


Pour l'installation d’un système fri- 
gorifique, ce qui importe avant tout, 
c'est qu'il n’y ait pas de changement 
de température et que le degré d’hu- 
midité de l'air ne varie pas, Il fau- 
drait äœuc toute denrée alimentaire 
fragile; une fois entrée dans le froid, 
n'en sorte plus. Prenons la viande, 
par exemple. L'idéal, serait que tou- 
te bête abattue soit aussitôt placée 
dans lentrepôt frigorifique de la ré- 
gion. Des wagons  frigorifiques de 
température égale à celle de Pentre- 
pôt producteur la transporteraient à 
l’entrepôt vendeur. Elle n’en sortirait 
que pour la consommation. Elle pas- 
serait ce temps d'attente dans une 
manière de sommeil organique. Des 
entrepôts seuls, des wagons seuls ne 
peuvent réaliser cet idéal. Il y faut 
une organisation complète. 


Mais quelle est la qualité des den- 
rées ainsi soumises durant des jours 
au froid? Cette qualité est parfaite. 
On à voulu parfois et vainement dis- 
cuter cette affirmation. 11 fandrait 
nier des faits. 

A maintes reprises des commissions 
d'hygiène, siégeant dans divers pays 
d'Europe, ont reconnu formellement 


l'excellence de la viande frigorifiée 
pour l'alimentation. 


Vout-on des chiffres coneluants? En 
Allemagne, pays à la population très 
dense, 604 villes possèdent des entre- 
pôts frigorifiques pour la réception des 
viandes frigoritiées importées. 

ën 1880, l'Australie a envoyé en 
Angleterre 100 bêtes. En 1906, elle a 
exporté pour 436,230,425 francs de bè- 
tes abattues, Pour le gibier, les vo- 
les poissons, mêmes propor- 
ave- 


lailles, 
tions, 
nir. 

Un exemple: sait-on que le plus 
grand entrepôt de poissons de mer en 
Eurupe se trouve à Bâle? A l'aide mi- 
raculeuse du froid, cet entrepôt achète 
à bas prix sur les côtes de France le 
poisson, quand la pêche est bonne, et 
le revend à ce même pays en période 
de disette, 

Pour le lait, les oeufs, le beurre, 
il en va de mème, Le Danemark avec 
ses deux millions et demi d'habitants 
exporte plus de 200 millions de pro- 
duits laitiers. 

Cette utilisation du froid indus- 
triel a des conséquences infinies: 
dans toutes les directions de lactivi- 
té humaine, elle intervient: fruits, 
fleurs, fourrures, lainages, meubles, 
vêtements, collections,  vinification, 
habitation, parfumerie, sériculture, 
laboratoire, sidérurgie, photographie, 
sport, thérapeutique, il n’est pas d’in- 
dustrie, pas de commerce, pas d'effort 
qui ne soit tributaire du froid. 

Il importe done que notre pays ne 
reste pas plus longtemps au dernier 
rang dans cette industrie nouvelle; et 
les fermiers de l'Ouest peuvent être 
assurés de l'approbation wénérule dans 
leur campagne pour l'établissement 
d'usines frigorifiques dans nos plaines 
d'élevage, 


mèmes résultats, même 


L'HON. A. L. SIFTON PARLE EN 
FAVEUR DE LA RECIPROCITE. 


Calgary, 22. — Le premier ministre 
d'Alberta, l'hon. Sifton, a fait ce sair 
son premier discours en faveur de la 
réciprocité, à l’occasion d'une réunion 
convoquée pour appuyer la candidatu- 
re de M. Van Wart, le candidat libé- 
ral pour Calgary. 

L'hon. Sifton a purlé de la promesse 
faite par Sir Wülfrid Laurier de faire 
remise à la province, aussitôt après 
lus élections, des ressources naturelles 
provinciales. L’hon. Sifton a déclaré 
aue le trésor de la province se ressen- 
tirait grandement en mieux de cette 
rétrocession. . 

Le premier ministre parlera samedi 
à Lethbridge en faveur de la candida- 
ture de M. Buchanan. 


M. EDMOND ROSTAND GRAVE: 
MENT BLESSE. 


Biarritz, 2. — Le célèbre poète Ed- 
imond Rostand vient d'être victime 
d'un grave accident d'automobile qui 
met ses jours en danger, En allant de 
Cambo à St-Jean de Luz son auto- 
mobile versa et M. Rostand fut pris 
sous la lourde voiture. On redoute 
des lésions internes et les médecins 
ont refusé de se prononcer sur la gra- 
vité des blessures. Les dernières nou- 
veiles font craindre un dénouement 


fatal. 


LUCIEN DUBUC 


6) 

DUBUC & MADORE 
AVOCATS et NOTAIRES 
Avocats de la Banque d'Hochelaga 

PRETS d'ARGENT 


Bureaux : Norwood Block 
EDMONTON 


CORMACK et MACKIE 
Avocats et notaires 


Argent à préter 


On perle le francels 
135 JASPER EST Boite Postale 1529 


Tél. 2528 © Boîte P. 185 


d. F. CANNIFF 
Avocat, Avoué, Notaire. 
Frêts d'argent. | 
775 lère rue, Edmonton, Alta. | 
en face l’Hôtel] Royal George. 


RUTHERFORD JAMIESON AND 
GRANT, Avocats, avoués et notaires, 
Hon. A.C. Rutherford, F, C. Jamieson 
Chas, H. Grant, Edmonton, MeDaugall 
Court. ‘léléphone 4443. Strathcona. 
Edifice de la Banque Impériale, Télé- 
phone 3142. 


Aïphonse Gravel B. A. LL. B. Emile Gravel B, S. L. B. 


GRAVEL & GRAVEL , 


886 
AVOCATS & NOTAIRES 
MOOSE JAW SASK. GRAVEL BOURG SASK, 


Dr W. HAROLD BROWN 


Spécualiste pour les YEUX, les OREILLES, e NEZ 
et la GORGE 


Bureaux : Edifice du Credit Foncier 


HEURES DE CONSULTATION : 


9 heures a m. à 12.30 heures p.m. 
1.30 heure p.m. à 5 heures p.m. 
Par arrangement seulement. 


Exsmen de le vue pour choix de lunettes. 


C. NEWBERRY COBBETT 
M. C. M. D. 

632 4ème rue, 
Téléphone: .. .. .. 1785 et 1084, 
Consultations — 9-10 heures a.m. 

» — 14 heures p.m 
Ne pratique que la chirurgie. 
Spécialités : maladies de l’abdomen 
et maladies des femmes. 


A. C. de Lotbinière Harwood. 
Dentiste. 


110 Jasper O, Tél. 6099 


au coin de la Deuxième due 
— On parie français. — 


MADAME MEADOWS 
Specialiste pour la vue 


131 Avenue Jasper Que 
Chambre 4, 2eetage 
EDMONTON 
Heures d'office : 9 à 6 hrs 
di soir de 7 à 9 hrs. 


Same- 


ANDREVW H. ALLAN 
AUDITEUR,COMPTABLE, 
LIQUIDATEUR 
Auditions de ilvres, mensuelles et 
hebdomadaires. 


Chambre 33 Edifice Gariépy, 
. Edmonton, Tél, 4432 


H. A. CLEGG, 


ENcanrEuR ET Bourreur 
617, deuxième rue—voisin du patinoir 
EDMONTON 


Abomnez-vous au 
‘COURRIER DE L'OUEST ! 


LOUIS MADORR | LOOTE, D.L.S, CE, 


F, 8, SMITH, 8.Sc. 0. à 4. 


COTE & SMITH 


Arpenteurs de terrains, emplacement de villes, limites à bois 
et mines, Estimations fournies sur te rendement et 
la qualité du charbon 


Tiroir 1807 Office : Cristalt BIK. 
Phones 1560 & 1279 EDMONTON. ALTA 


me 


MAURICE KIMPE 


ARPENTEUR DES TERRES DU Do- 
MINION KT 


INGÉNIEUR :IVIL 


VICE CONSUL DE BELGIQUE Larue G Picard 


248 Jasper E. Phone 2638 


"J. H. SMITH 
Arpenteur des terres d’AlbertA 
et du Dominion 
arpentage de subdivision de ville, 
BUREAUX 


140 Avenue Jasper Ouest 
TELEPHONE 1651 


Cautley & Carthew 


Arpenteurs pour l'Alberta et les 
terres fédérales. 

Arpentage de villes et de subdivi- 
sr i38. Dessins de toutes sortes, 


141 Ave. Jasper O. 
Téléphone 1778 


OA SE NE ON ON OS ON OR À SE À 


J. H. RUDY * 
Ingénieur * 


Plans devis, estimations et 
consultat'ons gratuites. 
Chambre 7, Edifice Me- 
Mullen, 645a lère rue, 
Téléphone 4442 


| 
= 


BARNES & GIBBS 


Architectes ticenciés 
R. Percy Barnes, ! .A.1.C. A.A.A. 
C. Lionel Gibbs, PLS.A., A.A.A, 


Edifice de la Banque Impériale 
Edmonton 


Fe dt M À 4 


CE | 


JAMES HENDERSON 
F.R.1.B.A., A.A.A. 


Architecte. 


Cristal blk., Tél. 4035 
42 Jasper Avenue, O. 
EDMONTON, ALTA. 


LES CCNTRACTEURS 


ont nos prix pour nos matériaux 
construction 
ment, plâtre, portes, chassis, 
papier, etc. 
vorman, Clancey & Grindley 
Nelson 


Edmonton, Calgary, 


Fermes Propriétés urbaines 
Prêts, Assurances 
The North-West Land & Live 
Stock Go. Ltd. 


Agents d’Immeubles. 


Bureaux à Lamont, Bruederheim 
et Kitscoty. 

557 lère rue, 
Edmonton. 


él. 4667 


50,000 acres de terre de ferme 
choisie, depuis $9.00. Paiements 
comptant où avec facil‘té de payer 
soit sur récoltes soit 10 pour cent 
comptant e’ le reste en 9 mois, 
avec intérêt à G pour cent. 


FEUILLETON DU COURRIER DE L'OUEST 


LE SECRET DE LA LUZETTE 


Je bondis de joie. 

—Oh! quel bonheur! Je vous ap- 
plaudirai, ne craignez rien! 

—Cela dépend! La pièce ne vous 
plaira peut-être pas! riposta-til en 
souriant. Mais il faudra songer à vo- 
tre toilette, Gaïta. Vous arrangerez 
cela avec Mme Bardier, qui a vécu 
dans le monde avant d'entrer au cou- 
vent, et saura fort bien vous guider 
en cette circonstance. Si ma mère a- 
vait été ici, elle aurait accepté cer- 
tainement de s'occuper de cette ques- 
tion, mais elle ne reviendra de Nice 
que quelques jours avant la repré- 
sentation,  * . 

J'étais folle de bonheur, et le tra. 
vail s’en ressentit quelque peu. Mar- 
‘ celle me regardait avec des yeux 
d'envie. Assister à une première—et 
surtotit à une première de Gildas Le 
Guernez-—était son rêve. 
© —Vous demanderez à Madame vo- 
tre mère de vous conduire à une se- 
conde, à une troisième, ou à une 
dixième! dis-je innocemment en ma- 
nière de consolation. Ce sera toujours 
la même chose et même peut-être 
mieux, les acteurs étant plus sûrs de 
leur rôle. 

- Elle se mit à rire en me regardant 
‘avec quelque dédain. 

—-La même chose qu’une première? 
Vous n'y connaissez rien de rien, mu 
pauvre Gaïta! C’est tout ce qu'il y a 
de plus chie, d’avoir la primeur d’une 
oeuvre nouvelle! Vous verrez quelle 
salle aura M. Le Guernez! Toutes les 
plus hautes personnalités de Paris, 


dans tous les genres et de toutes les 
opinions. | 

Je levai les épaules en ripostant: 

—Ce que ça m'est égal, les pérson- 
nalités de Paris! Je vais entendre 
l'oeuvre de inon cousin, parce que je 
suis certaine que ce sera très beau: 
mais on l'aurait déjà jouée cinquant 
fois avant, que je n’en éprouverais 
pas moins de plaisir! 

Marcelle pirouetta sur ses 
en marmottant entre ses dents : 

— Vous avez joliment besoin de vous 
parisianiser encore, vous! 


talons 


Elle avait vraiment changé en ces 
quelques mois, cette Marcelle qui 
m'avait plu par son air simple et bon 
enfant. De ses vacances, passées sur 
une plage à la mode, dans uno sn. 
ciété mondaine, elle étant reverue pr 
seuse, tout ocupée de oropos frivoles, 
et soupirait sans cesse après les va. 
cances prochaines qui la libéreraient 
complètement cette fois. Alors elle 
irait dans Île monde, elle trouverait 
peut-être très vite à se marier... 

A quoi je répliquai un jour: 

—Pourquoi cela vous  presse-t-il 
tant? Moi, je conserverai ma4liberté 
le plus longtemps possible, et même 
probablement toujours! 

Marcelle et les autres jeunes filles 
qui l'entouraient me rirent au nez. 
Puis l’une d'elles me demanda: 

—Etes-vous riche? . 

—Je en suis rien, Qu'est-ce que 
ça vous fait? ° 

—Parce que, si vous l'êtes, on com- 
plotera bien vite contre cette chère 
liberté; mais si vous n'avez qu'une 


——|Teléphone. 


f à 15: 
Edmonton. Téléphone 1528 


Courtier d'immeubles 
et d'assurance. 
AGEN FINANCIER 
148 RUE RICE 


Edmonton, Canada 


Telephone 4334 
Boite postale 998 


A 


ont maintenant leur burenu au 


No. 248 Ave Jasper 
Chambre No. 4. 


Otlice, 1816 
Résidence, 1798 


755 Quatrième rue 
WESTERN CARTAGE CO, Ltd. 


Transport de meubles, pianos, coffres 
forts et marchandises de toutes sortes 
par des hommes compétents et responsa- 
bles. Livraison à domicile de cubs d'ex 

W. A. Léonard J. M. tlenry 


The Edmonton Sporting Goods Co. 


Simpson & Hunter 


Armes, munitions, et articles de sport, 
Fusils rép Les commandes ven- 
ant de la campagne reçoivent une 
attention speciale 


233 ave. Jas est : : : Edmonton 


Agences imperiales 
+ 
Hon. P. Lessard Leo. Savard 
A. Boileau 
‘Édifice de la Banque Impériale 
PHONE 4322 Prêts d’argent 


Assurances.—lmmeubles 


TIMBRES-CAOUTCHOUC 
Nous fabriquons des timbres en 
caoutchouc, des sceaux, etc, et 
nous serons heureux de vous en- 
voyer un catalogue sur demande. 
Edmonton Rubber Stamp Co. 
154 Jasper E. Edmonton. 
au fond de la droguerie. 


{UNE FEMME pouvant faire mé. 


nage et lavage dans maison pri. 
vée serait employée 6 jours par 
semaine pendant toute l’année, 
S'adresser aux bureaux du 
Courrier de l'Ouest. 


AVIS AUX CULTIVATEURS. 


Nous prions les cultivateurs a- 
yant besoin de main-d'oeuvre pour 
les travaux de la moisson de bien 
vouloir faire parvenir leurs de- 
imandes aux bureaux du ‘‘Cour- 
irier de l'Ouest.’’ 


{peu élégante. Puis je 


quille, ne craignez rien! 


| coq, 
—Si je suis riche, on ne me ma- 
lriera toujours pas de foree, j'imagi- 
jnef 

| —Non, mais ces Messieurs seront 
si aimablies, si empressés, que vous 
tomberez bien vite dans les filets de 
l'un d'eux! 


Je répondis par une moue de dé- 
dain. Riche ou non, je me sentais de 
force à défendre mon indépendance, 

Le jour de la première représentation 
arriva enfin. Dans l’après-anidi, l'an. 
tomobile de mon tuteur vint me 
chercher pour ine conduire à l'hôtel 
Le Guernez, où je devais dîner et 
n'habiller ensuite pour partir avec la 
mère et la socur de Gildas. Elles 
étaient arrivées cinq jours aupara- 
vant, et je née les avais pas encore 
vues. Toujours froides et hautaines, 
elles ne m'inspirèrent pas plus de 
sympathie que la première fois. Tou- 
tefois, elles daignèrent déclarer que 
j'avais beaucoup changé à mon avan- 
tage, et comme, en fin de compte, 
c'étaient des femmes bien élevées, 
elles se montrèrent polies—ce qui me 
parut suffisant, la bonté prévenante 
de Gildas compensant amplement leur 
Jroideur. 

Dans la elrambre qui n'avait été ré- 
servée, je revêtis la robe blanche très 
simple que m'avait faite une bonne 
couturière, sur les indications de Mmé 
Bardier, Une fois habillée, quand je 
me regardai dans la glace, je ne me 
reconnus plus. C’était la première 
fois que je me trouvais en toilette un 
m'avisai de 
remarquer que mes traits avaient 
changé, que mon teint naguère un peu 
brouillé devenait très blanc, que ma 
tuille se faisait mirice, et que j'avais 
légèrement grandi. 

—!'iens, c’est vrai, je dois être jo- 


| H. Malton Martin E 


petite dot, on vous laissera bien tran- 


Je me redressai comme un jeune | 


PAR RAR RNA PA A A RARE ERA LA RARE DATA TA 
P. & B. GUNN 
Ke Marchands Généraux. 


# Achat et échange des pro- 
duits de ferme. 


# Lac Ste-Ame, Alta. 
Soonaouoenusnnonues: 


Végreville à St. Paul 
 _e— 

MM. Sigler et Richardson, pro. 
priétaires de l'écurie “Vegreville 
Livery, Feed & Sales” désirent 
annoncer au public que la voitu- 
re de poste de Végreville à St. 
Paul des Métis part de Végreville 
chaque mardi, jeudi et samedi à 
S heures du matin, et ar 
rive à St, Paul des Métis le mê 
“e jour à 6 heures du soir. 


«es 
es 
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{ 


* Téléphone de jour . . . 2544 
Téléphone de nuit . . . 2022 


D. V. Farney. Prop. 


Messagers, livraison de toute & 

sorte, affiches et circulaires. # || 

Si notre service est satisfai- # 
» sant, dites le à vos amis; si- = 
# non, dites nous le. Ë 
CURE EE ASE TE 


_ HOTEL ASTORIA 


St-Albert, : : : : : : Alta. 
E. Létournean, A. Harnoû, 
Propriétaires, 
—Taux$1.00 et $1.50 par jour.— 


On donne une attention spéciale 
aux voyageurs. 


Papiers Peints 
GRAND CHOIX D'IMAGES 
PIEUSES. 

16 pouces sur 20; avec cadres 
Depuis $1.25. 
BAILEY SUPPLY HOUSE. 
717 Ave, Namayo, 


Edmonton, Alberta. 


F. G. HUSSEY 
Ave. Peace, 
entre la 2ème et la 8ème rue 
Peinture et réparation de voi- 
tures et automobiles : : : : : 
Spécialité: : Ferrage des chevaux 


, 


À VENDRE à “âe bonnes condi- 
tions, une terre de 160 acres, 
sur la section 18, Tp. 52, Rg. 
26, à trois milles au sud de 
Spruce Grove Center. S’adres- 
ser au Courrier de l'Ouest. 

nee CSS 


EDMONTON CITY DAIRY 
(Laiterie d’Edmonton.) 


Depuis le ler juillet et jus- 
qu'à nouvel avis, nous payons 21 
cents la livre pour la crème, livrée 
F.0.B. sur le quai de la gare de 
l'expéditeur. ‘ 

Des récipients seront fournis 
gratuitement aux fermiers pour 
un essai de C0 jours. 

Demander renseignements à 

Edmonton City Dairy Co. 
Edmonton,  : : : : 


LS . & 
& City Messenger & Express Co. Ë 
x : . re | À 
5 558 Deuxième rue k 
2 Edmonton. ke 
ï È 


130, Ave JASPER 
EDMONTON 


J. R. VINCENT 


ë Drogues Livres Ë 
S#  Namayo Medical iail * 
reed Kÿ 
2x 605 Namayo " 
ë Téléphone 2188 È 
ë Edmonton, Alta. La 


POCHETTE 


New Brunswick Hotel 

Deuxième rue. 
{ Edmonton, : : : : : : Alta. | 
| ——$1.00 et $1.50 par jour.— | 


Vins, liqueurs et cigares de } 
| ——— première qualité. 


| Tél. 1521. 


Richelieu Hotel 


J, N, Pomerleau, Prop 
5 &.4 
+ 
Pension : 91.50 et 32.00 
Pension à la semain» : $7.00 
CEE: 
PRIX MODERES. 


QUEEN’S HOTEL 
Ave. Jasper est 


F'hotel le plus ancien et le mieux 
connu d'Edmonton 


Quartiers généraux des Canadiens- 
français 


B. HETU, propriétaire 


THE YALE HOTEL 


EDMONTON 
Rob. McDonald prop. 


Tel. 1616 


Taux: $2 00 par jour 
Chambre avec Bain, $2,50 
Carte de Repas 58.00 


Pension Mensuelle (table seulement) 
$30.00 


tonte 

‘ré 
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# Boulangerie “Capital” : 
À) AS 
Ke) — = = fe 
#% # 


Le pain à la crème ‘‘Capital” # 

est excellent, 4 

Nous faisons des gâteaux, 

tartes, petits pains, etc. 

Frais chaque jour, # 

Glaces et breuvages frais. a 
d. A. PETCH, Prop. 

1. 2711 2151 Jasper O. 
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CAMPBELL et OTTEWELL : 
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SUESAES COSSESTESSTEEESS 


LE MAGASIN 


du . 
* Poids et de 


H allier & 
Téléphone 1327 


Vas: -CURTe Tr SOOBPIDESDETESTESD 


06226880628000"CB208622009560280 DDSBDSOBNIPPAODEO0LEUSE SDD26620800000000000600e 


Bureau principal, TORONTO, Ont, 


Londres: 
ta, Saskatchewan, Colombie 


ve 10. 
LL 


GR. F. KIRKPATRICK, Gérant = » 


Alberta Marble, Granite & Stone 
Company. 


Manufacture de monuments en 


granit, marbre et pierre. Cha- 


piteaux, tables, pierres funéraires, 
monuments, etc. 
EDMONTON. 


Tél. 4058. coin lère et Clara 


eus Uvs. 


COMPAGNIE GENERALE 
TRANSATLANTIQUE 


Service Postal Français à 
Grande Vitesse 
NEW.YORK, HAVRE, PARIS, 
Par les Paquebots-Poste porteure 
des Malles de 

Etats-Unis. 
Départs réguliers le jeudi à 10 

heures. a.m. 

Ta Touraine ..,.,.,,..., 24 août 

L'Espagne ......,.,.,., 81 août 


Fa Provence ..... cossss T 
Ta Savoie .......,..,.. 14 sept. 


La Lorraine .........,.. 21 sept. 
La Provence ,........,, 28 «ept. 
La Savoie . .. 5 octobre 
Ta Lorraine ........,. 12 octobre 
Fa Touraine .......,, 19 octobre 

S’adresser pour tous renseigne- 
ments à M. René Lemarchand, a- 
gent, aux bureaux de M. H. Mil- 
ton Martin, 118 Rice Street, (an- 
cien bureau de Poste.) 


| lie cette année, d’après la prédiction 
{ de Marcelle! songeai-je, 

Là-dessus, sans m'attarder sur cet- 
te idée, j'enfilai mes longs gants— 
non sans peine, Car cette opération 
était difficile pour mon inexpérience, 
puis je redescendis et me renscignai 
près d’un domestique que je rencon- 
trai dans le vestibule pour savoir où 
je trouvorais M. Le Guernez. 


— Monsieur est dans son cabinet, 
me répondit-ill Mademoiselle veut- 
elle que je jui montre?... 

Ce cabinet était une très vaste piè- 
ce, tenduëé de tapisseries, garnie de 
superbes meubles anciens. Tableaux, 
bronzes, objets d'art, fleurs à pro- 
fusion l’ornaient, Gildas, debout de- 
vant la fenêtre ouverte—le temps é- 
tait humide et doux, ce soir-fumait 
une cigarette, qu'il jeta en me voyant 
apparaître. 

— Vous, Gaita!,, Vous venez .me 
montrer votre toilette? 

—Justement! Dites-moi si rien ne 
cloche, car vous savez, je n'y entends 
pas grand'chose! 

Il se mit à rire. 

—Ët vous vous figurez que j'ai plus 
d'expérience? C’est à ma mère ou 
à ma soeur qu'il faut vous adresser, 
ma pauvre Gaita, 

— Non; j'aime mieux que ce soit 
vous! Elles sont trop trop... En. 
fin, je suis trop petite fille pour el. 
les, voilà! Mais vous, vous êtes très 
bon... et puis je suis sûre que vous 
saurez très bien me dire si je suis 
coiffée de travers, par’ exemple. Vous 
vous rappelez, mon chapeau, quand 
nous Sommes partis de la Mailleraye? 

T1 sourit avec quelque malice, 

—Ces souvenirs sont-ils maintenant 
tout à fait sans rancnne, Gaita? 

—Ï] me semble que oui... Dites-moi 
si je suis bien comme cela, mon cou- 
sin? 

Et je me mis à tourner lentement 
devant lui, 


—Très bien!.., Mais vous vous êtes 
encore coiffée en fillette, 

— Qui, je ne sais pas autrement, 

—Ma mère ne vous at-elle pas en- 
Voyée sa femme de chambre? 

—$i, mais je lai remerciée, car 
j'aimais micux m'’arranger toute seu- 
le. 

— Petite indépendante ! 

—Oh! pour cela, oui! Un de ces 
jours, je m'’amuserai à me faire coif- 
fer à ma façon, pour voir comment 
je m'en tirerai. 

—C'est cela, une coiffure personnel- 
le, au lieu de la coiffure de tout le 
monde que chacune s'empresse d’a- 
dopter, même quand elle gâte com- 
plètement sa physionomie. 

—Ah! vous m'approuvez? Tant 
mieux!.., Mais, puisque je suis là, 
il faut encore que je vous demande 
quelque chose, Est-ce que je suis jo- 
lie? 

Pourquoi donc fronçait-il légère- 
ment les sourcils? Pourquoi son re- 
gard prenait-il.cette expression froide 
et contrariée? 

—Qu'avez-vous besoin de savoir ce- 
la? dit-il d’un ton un peu sec. 

—Mais pour me renseigner!.., Est. 
ce mal? 

—Non, ce n’est pas mal... Mais 
Soyez sans crainte, on se chargera de 
vous l’apprendre! 


Une sorte de sourire ironique entr’- 
ouvrait ses lèvres, mais ses sourcils 
se détendaient, et son regard repre- 
nait l'expression habituelle. 


— Alors, Gaita, je vous souhaite de 
trouver quelque amusement à cette 
soirée, Demain, vous me direz votre 
opinion sur “le Manoir”... 

Un bruissement de soie l'interrom- 
pit. Mme Te Guernez et Taure nAppa- 
rurent, déjà enveloppées dans leurs 
sorties de théâtre. 

—Cela peut aller, déclara Mme Le 
Guernez. Mais vous n'avez pas d'é- 
ventail, Gaita? 
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ONCE ON ON NO ON ONONON OK O# À 


—Non, Madame, 
—Si, elle a tout ce qu'il fant, ma 


mère, dit Gildas. Attendez-moi quel- 
ques instants. 


Quand il revint, il tenait à la main 
une boîte longne et un écrin, De ja 
première, il sortit un éventail de plu- 
mes blanches, de l’autre un fil de 
perles, 

—C'est vrai, sa mère était bien 
pourvue de tout, dit Mme Le Guer- 
nez. Et elle peut être sûre d'avoir 
quelque chose d’élégant et de distin- 
gué, car Germaine s'y connaissait ! 

Elle m'attacha autour du cou le fil 
de perles, et me mit entre les mains 
l'éventail. 

Laure laissa échapper un rire mo- 
queur. 

—Ne le tenez pas d’une façon si 
gauche, Gaita!: Vous avez l'air de ne 
savoir qu'en faire! 

—Laisse-là donc! interrompit Gil. 
das. Elle s’y habituern.…. trop vite 
peut-être. 

—Pourquoi trop vite? questiannai- 
Je. . 

Prévenant la réponse de son frère, 
Laure répliqua: 

—L'éventail sert beaucoup à In co- 
quetterie féminine, apprenez-le, Gaita. 
C'est, 

Gildus l'interrompit d'un ton un 
peu sec: 

—1 est inutile de renseigner Gai- 
ta à ce sujet. Elle a mieux à faire 
que de connaître ces frivolités! 

—Et d’ailleurs, nons sommes en re- 
tard! ajouta Mme Le Guernez, Bon- 
soir, Gildas, Demain, nous t’appren- 
drons ton succès, 

—Comment, vous ne venez pas, mon 


cousin? m'exclamai-je avec  stupé- 
faction. 


—Je n’assiste jamais à la représen- 
tation de mes oeuvres, Gaita. À de- 
main donc... on pentôtre à cette 
nuit, car si je ne suis. pas couché 
encore au moment de votre rentrée, 
je viendrai m'informer du résultat. 


Quelle inoubliable soirée! “Ev Mu 
noir” était une oeuvre admirable, et 
remporta un succès inoui, Comment 
exprimer l'enthousinsme qui me sou- 
levait, et, à sertains instants, rem 
plissait mes yeux de larmes! Per. 
sonne, ce soir-là, dans l'assistance 
pourtant empoignée, n'applaudit plus 
ardemment Gildas Le Guernez que sa 
petit pupille, 

Mes cousines exultaient, malgré leur 
habituelle froideur; mais je érois que 
c'était surtout d’orgueil satisfait. 
y avait dans leur loge trois dames 
très élégantes, leurs amies, auxquel- 
les elles m'avaient présentée très 
succintement, plus M, Bierne, un 
sculpteur de talent, récemment fiancé 
à Laure, et un jeune parent de Mi 
Le Guernez, Antoine Darblon, grand 
brun à l'air poseur et à la mise re 
cherchée, Celui-lù m'avait regardée a 
vec un drôle d’air, puis il avait chu 
choté avec Laure, Des bouts de phra- 
ses seuls parvenaient à mes oreilles: 

“Des yeux uniques!... Cinq cent 
mille francs... Jeune snuvage... $e 
fera très bien...” 

Mais je ne prêtais prs attention à 
cet entretien, Tout mon intérêt était 
pour la salle d'abord, garnie de dé- 
licieuses toilettes—il paraît que Tout: 
Puris était là—puis ensuite, pis 
uniquement pour la scène, dès que le 
rideau se fut levé, 

Aux entr’actes, on venait saluer nes 
cousines et les féliciter, Je demeuriis 
à l'écart, me renfermant dans l'émo- 
tion délicieuse dont les vers de Gil- 
das ane pénétraient, Mais, à un 10° 
ment, M. Darblon s'approche de mi 
et me dit en souriant: 

—Si j'en juge par l'expression de 
votre physionomie, Mademoistle. x 
crois que nôtre commun cousin A M 
vous une fervente admiratriee de Sf$ 
oeuvres? 


* (A suivre). 


| CHRONIQUE 


Je dernier Bulletin des Institutions 
économiques et sociales, publié par 
Vinstitut International d'Agriculture 
de Rome, contient d'intéressants dé- 
ail sur une question dont j'ai déjà 
au à différentes reprises lPoccasion de 
parler iei même. . . 

1 s'agit du mouvement féminin 
d'orsanisntion rurale qui se propage 


La Belgigue, ce richissime champ 
une des 
premières à nous donner l'exemple de 
@ que l'on pourrait obtenir de l'or. 
la campa- 
nombreuses associa- 
composées pour la plus 
d’homines nous voyions, 
pendant ces cinq dernières années, 
pays et se répandre ra- 
pidement les associations de femmes 
appelées “cercles de fermières”, dont 
on eut un premier exemple au Ca- 


d'expériences sociales, eat 


ganisation des femmes de 
gne, À côté des 
tions agricoles, 
grande partie 


naître dans ce 


nada. 
La raison principale qui poussa à la 


Etude de je 


s 


une f1lle 


Elle passe, onduleuse et lente, à pas furtifs 


S'allongennt sous le dôme 


assombri de l'ombrelle... 


Oisifs of promeneurs n'ont des yeux que pour elle... 


Vos babils sans raison, vos pauses sans motifs 
Et tout ce vous si souple, et ces yeux de gazelle 


Sont un rythme qui glisse 


— Ville est passée... 
Le invstère.,, 


Adieu, Mademoiselle! 


Autour d'elle flotte et s’accrott 
Je peus à l'irréelle neanthe 


Efleuillée au fronton du temple, loin des croix... 
Et Psyché s'extasie, et Chérubin se sante... 


Sous Ce front pur, nimbé de candeur ignorante 
Luit une ardeur réveuse où tremble un pâle effroi ; 


Quelque brève étincelle, 


en ce marbre encore froid 


Trahit un feu rongeant lPécorce indifférente. 


Mille songes mort-nés, 
Brocarts incinérés, soie 


vol de papillons ivres, 
éteinte, ors menteurs, 


Vibrent dans Fimprécis du cerveau, créateurs 
D'un troublant incertain dont rien ne la délivre, 


Or, c'est un clair reflet que je lis en ton livre, 
Enfant! C’est le reflet d'un moi plein de stupeur, 
Un moi timide auquel la vie âpre fait peur, 

Un rêve irrésolu qui s’obstine à la vivre: 


Je reconnais en toi, quand ma main prend ta main, 
L’atroce indécision, épave en mal de rives, 
Où se perd mon désir vague d'espairs humains: 


Et comme toi, 


je suis, métal creux, couleurs vives, 


Le visionnaire aveugle aux chimères naïves. 
Iiapte à rétronver ses pas sur le chemin. 


(Pastels et Pénombres) 


pou à peu de pays à pays, et dont 
l'action hienfaisante s'effectue au 
Maven de ‘cercles de fermières." 
l'ont le monde reconnaît désormais 
Frscellente influence que la femme 
put exercer dans le ehamp de l'éco- 
tonte rurale, tnais jusqu’à présent sa 
bartivipation aux intérêts de Pagri- 
eur ne s'était manifestée qu'isolé- 
ent, sis Qu'il cxistât un oryane ap- 
le à reeuvillir ces nouvelles forces er) 
une a{ on déterminée et constante. 


GEORGES RYVAT. 


. 
fondent 0 ces institutions fut le 
désir d'en‘faire une digue destinée à 
arrêter l'exode des campagnes, qui 
prend des proportions de plus en plus 
menaçantes. 

On pensa qu'un des moyens les plus 
efficaces pour comhattre cétte émigra- 
tion pouvait consister à s'adresser di. 
rectement aux femmes, aux mères, en 
leur faisant apprécier les avantages de 
lu vie des champs, en les prémunis- 
sant contre les mirages de la ville, en 
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est riche en matières nutriti. 
ves et facile à digérer. C'est 
du pur cacao-tiré des meil. 
leures plantes. 
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FAITES-VOUS USAGE DU 
COWAN? 


sionnelle qui leur 
consacrer avec plus de soin aux oc- 


confiées, la laiterie, le poulailler, ete. 

Les écoles ménagères ambulantes, 
qui fonctionnent déjà depuis plusieurs 
abnées pourvoyaient bien à ce besoin, 
mais il fallait que l’action qu’elles 
exercent ne fût pas perdue, 

11 était done nécessaire de réunir 
les femmes de la campagne en asso- 
ciations permanentes, C’est ainsi que 
se créèrent, en 1906, les premiers cer- 
cles de fermières. Tls se propagèrent 
rapidement dans toute la Belgique, 
surtont par l’entremise des catholi- 
ques; ils ont atteint aujourd’hui le 
nombre de 75 et comptent 7,000 socié- 
taires, 

L'organisation en est simple. Pen- 
dant la session d’une école ménagère 


‘ambulante, on recrute, à laide des 


élèves elles-mêmes, les sociétaires par- 
mi les fermières des environs et on 
fonde le cercle, Ce dernier est admi- 
nistré par une présidente, deux vice- 
présidentes, trois secrétaires et une 
sccrétaire-trésorière. La cotisation so- 
ciule est de 50 cents, à l’aide de ‘a- 
quelle on pourvoit aux besoins : 40. 
ciaux, on achète des objets d'usage 
domestique, des semences sélection- 
nées, ete. 

Pendant les réunions qui ont lieu 
cinq fois par an on donne des confé. 
rences, on organise des concours agri- 
coles, des leçons pratiques. Presque 
tous ces cercles possèdent une biblio. 
thèque composée de livres d'économie 
domestique, d'hygiène, d'agriculture, 
de laiterie, d'élevage, ete. Deux jour- 
naux, la “Fermière pour la partie 
wallonne, et la ‘“Boerin”, pour la 
partie flamande de la Belgique, sont 
les organes de propagande de ce mou- 
vement rural féminin. 

Les résultats de ces intéressantes 
organisations féminines furent, dès 
le début, des plus heureux: les fer- 
mières viennent assidûment aux réu- 
unions: elles s'intéressent vivement 
aux conférences et en tirent profit, 
ainsi qu’il en résulte clairement des 
notables progrès déjà accomplis dans 
l'élevage de la volaille, la fromagerie, 
la fabrication du beurre et des conser- 
ves, en un mot dans toutes les indus. 
tries de la ferme où les femines ex- 
ercent une action sensible. 

En attendant que l'on en vienne, 
dans l'Ouest, à une organisation de 
ce genre, il est au moins intéressant 
de suivre de près les progrès inélucta- 
bles du mouvement féminin d’orga- 
nisation rurale, dont nos soeurs d'ou- 
tremer nous donnent actuellement 
l'exemple. 


MAGALI. 
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leur donnant une instruction profes. 
permettrait de se 


cupations qui leur sont spécialement 


PETIT COURRIER 


Letitia.— Vous trouverez dans ln 
page du cultivateur une excellente 
récette de fromage à la crème. 

Vous habituez-vous à votre nouvelle 
vie? Je garde un bon souvenir de 
vos précédentes visites, À bientôt? 


Langy, — Je pe suis pas sûre d’a- 
voir correctement déchiffré le pseudo. 
Vous êtes la bienvenue, et ce n’est 
pas votre reproche qui vous attirera 
grise mine. Soyez indulgente envers 
la grande amie qui a vraiment be. 
soin de repos. Entre quinze et cin- 
quante. Devinez! 


Motte Noire. — Qui vous a dit? Les 
voeux sont arrivés à temps. Je vous 
remercie pour l'intention délicate. 


Miss Pratique, — Un coussin bro- 
dé de fleurs champêtres et attaché 
au dossier par des rubans de couleur 
assortie, Une de nos amies, “Petite 
Fée” se chargerait certainement de 
ce travail et à des conditions avan- 
tageuses. Je tiens son adresse à votre 
disposition. Vous êtes 8 bienvenue, 
n’en doutez pas. , 


Benjamine, — Votre petit mot m'a 
fait plaisir, Vous n'êtes jamais indis- 
erète, où plutôt j'aime votre indis- 
crétion. Vous acceptez si bien la gron- 
derie! Mes amitiés à votre maman et 
ce que vous désirez pour vous. 

Flo. — Je ne puis qu'upplaudir à ce 
courageux projet, Vous me semblez en 
d'excellentes dispositions d'esprit pour 
réussir, Ne hâtez point trop les choses 
cependant. Vous seriez très gentille 
de me faire connaître les résultats car 
je m'intéresse beaucoup à votre vail. 
lant effort. Amitiés et bon courage. 

Un lecteur, — Cette publication é- 
tait éditée à Paris; elle a cessé de 
paraître depuis quelques mois. Adres- 
sez simplement “Librairie Hachette”, 
Paris; cela suffit pour que la lettre 
parvienne, 1] faut compter environ un 
mois pour obtenir une réponse. Merci 
de votre bienveillante appréciation, 

MAGALI, 


Nouvelles régionales 


VEGREVIÈLE, Alta, 


Une assemblée des cultivatenrs du 
comté de Victoria a eu lieu le 19 
août à Végreville, Alta. 

L'assemblée se constitua immédia- 
tement en association politique sous 
la présidence de M. Austain. 

Après l'adoption de divers motions 
d'ordre intérieur on proposa que l’as- 
semblée choisisse un candidat pour la 
prochaine élection fédérale, ce candi- 
dat devant être indépendant de tout 
parti. 

M. Jackman fut choisi par 29 voix 
contre 13 à M. Graham. 

Un comité de neuf membres fut 
formé pour collaborer aux efforts des 
mermbres du bureau de l'association. 
Ce comité se cémpose des personnes 
suivantes: MM. Edouard Labrie, St- 
Edouard; Robert D. Barré, Lac St- 
Vincent; Hamilton, Stone, Taylor, 
Heathcok, Rodwell, Wilson et Gil- 
christ. L'association déclara adopter 
le programme des cultivateurs soumis 
en décembre dernier à Ottawa avec en 
plus le contrôle des lois par le peuple 
par l'entremise du référendum. 


ON DEMANDE Une servante 
généräle. S’adresser à M. Kim- 
pe, 1160 MacKoy Ave., Edmon- 
ton. 


TERRE A VENDRT-—Une ma- 
gnifique terre située à un dle- 
| mi mille de l’église de la Riviè- 


re Qui Barre, sur laquelle il y a 
à peu près quarante acres en 


À 


| culture, avec tous les bâtiments 
nécessaires. Pour plus amples 


ï ; AS RS informations s'adresser à M. 
l FAITE AU GANADBA Kimpe, 248 Jasper Ave, E., 


| SE SONFORME À L 
QUALITÉ DE 
| GILLETT, 

IN 


M. Jackman, le 
miers, parlera à Brosseau, le 4 sep- 
tembre à 1 heure p.m,: à St-Paul, le 
4 septembre à 7 h. du soir et à La- 
fond, le 5 septembre, à 10 h, am. 


T-DENIS, Sask. 
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Le terrible orage qui vient de ba. 
layer le Manitoba et une partie de 
la Saskatchewan, ne nous a pas épar- 
gné et s'est fait sentir dans toute sa 
force ici, 

La foudre est tombée en de nom- 
breux endroits. Chez MM. Caillez, à 
trois milles du village, elle a provo- 
qué un commencement d’incendie. 

Réveillés en sursaut, les habitants 
eurent tôt fait d’enrayer Jes flammes. 
Nos amis en furent quittes pour la 
peur. 

—La superbe récolte que nous avons 
dans la région donne beaucoup d’ae- 
tivité aux fermiers, Si la température 
se maintient favorable, la moisson se- 
ra générale cette semaine. 

—Notre nouveau bureau de poste 
doit ouvrir dans quelques jours; c'est 
notre euré qui remplit les fonctions de 
maître de poste. 

—_— 


AUX ELECTEURS DU DISTRICT 
FEDERAL DE VICTORIA, Alta. 


Messieurs, 


Lors de la convention des fermiers 
du district fédéral de Victoria, tenue 
à Végreville, le 19 août, j'ai été choi- 
si Comme candidat indépendant. 

Depuis déjà plusieurs années les 
cultivateurs se sont aperçu que les 
lois les concernant ne sont faites 
dans leur intérêt propre, mais bien 
dans celui d'une autre partie de la 
population, aussi sommes nous déci. 
dés à combattre nous-mêmes en fa- 
veur de notre cause à la Chambre des 
Conimunes. 

Si je suis élu, je m'engage à faire 
tout en mon pouvoir pour que le peu- 
ple ait dorénavant le droit de contrôle 
sur la législation. Je m'engage égale. 
ment à aider à l’adoption du bill de 
réciprocité, ainsi qu'à demander que 
satisfaction soit donnée à toutes les 
demandes faites par les fermiers lors 
de l'envoi d'une délégation à Otta- 
we en décembre dernier. 

Je m'emploierai également à ubtenir 


NE CONTIENT PAS D'ALUM 
À HAUTE 
S PRODUITS DE 


andidat des fer-! 


Edmonton. 


Résumé des Règlements concernant 
les Homesteads du Nord-Ouest 
Canadien. 


MIEUX QU'UNE CORRECTION. 


Toute personne se trouvant le seul 
chef d’une famille, ou tout homme âgé 
de plus de dix-huit ans, peut prendre 
comme homestead nn quart de section 
des terres du gouvernement dans 
e Manitoba, la Saskatchewan ou 
l'Alberta. : 

Le demandeur droit comparaître 
personnellement À l'agence ou à la 
Sous-igence des terres du district, 
Une inscription de homestend peut 
être faite par procuration, sous cer- 
taines conditions, par le père la mère, 
le fils, la fille, le frère ou la soeur du 
demandeur, 

Devoirs, —Au moins un séjour de six 
mois chaque année sur le terrain, et la 
mise en culture de celui-ci durant un 
terme de trois ans. 

Un possesseur de homestend peut 
vivre dans un rayon de 9 milles de son 
homestead, sur une ferme de pas 
moins de 80 acres possédée et occupée 
par lui, ou possédée par son père, sa 
mère, son fils, sa fille, son frère ou sa 
soeur’, . 

En certains district un homesteader 
peut prendre en préemption un home- 
stead dans la voisinage du sien, Le 
prix d'achat en est de $3.00 l'acre et les 
devoirs sont les suivants : résidence 
sur l'un ou l’autre homestead de six 
ans, à dater de l'entrée du homestead, 
et culture sur le homestead de préemp- 
tion de 50 acres, 

Un homestender qui x utilisé son 
droit de homestead et ne peut acheter 
de homestead de préemption dans son 
district peut en acheter un dans cer- 
tains districts,auxconditionssuivantes 

Prix $3.00 l’acre. Devoirs :— Rési- 
dence de six mois chaque année pen- 
dant 3 ans : culture de 50 aucres et 
construction d’une maisop d’une valeur 
de $300. 

Charbon.— Le droit d'exploitation 
d'une mine de charbon peut être ob- 
tenu pour un terme de vingt et un 
ans, renouvelable, À raison d’un puie- 
ment annuel de $1.O0 par acre ; en 
aucun Cas une surface de plus de 2560 
acres pouvant être louée à un même 
individu ou à une compagnie, Un droit 
royal de 5 cents par tonne sera perçu 
sur tout charbon vendable d'une mine, 


W. W. CORY 


Corriger un enfant ne l'empêche pas 
de mouiller son lit. Il y a une cause 
physique à cet ennui, Mrs. Summers, 
Box VW. 419, Windsor, Ont., enverra 
gratuitement à toutes les mères son 
traitement effectif ainsi que toutes les 
instructions nécessaires, N'envoyez 


pas d'argent mais écrivez aujourd’hui 
si Votre enfant vous cause des ennuis 
de ce genre, Ne blâmez pas votre en- 
faut. il n'y neut rien. Le traitement 
guérit également les adultes et les 
gens âgés qui ont des troubles uri- 
paires de jour ou de nuit. 
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BILLET SIMPLE PLUS UN TIERS 
POUR LE VOYAGE ALLER 
ET RETOUR, 


Entre toutes les gares du réseau. 


Billets en vente du ler septembre au 
4 inclus. 
Validité du retour jnsqu'au 6 sept. 


Demander renseignements à 


J. E. PHILP, 
Agent des voyageurs, 


153 Jasper E. + - - - Tél. 4067. 
OR RECRÉER 


tout ce qui serait d'un avantage quel- 
conque pour les fermiers. 

J'ai remis ma démission au comité 
nommé à cet effet lors de la conven- 
tion, C6 comité pourra par la suite, 
si je suis élu, se servir de cette dé- 
mission s'il lui semble que j'ai man- 
que à Mes enEngements. Député ministre de lIntérienr. 

(Signé) W, 4. JACKMAN, NB. La publicntion non autorisée de 
East Clover Bar. cette annonce ne sera pas payée. 


Direcreurs-—-John Kenwood, 


J. W. Rolfe, L. W. Hall 


AUDITEURS —Blythe & Baldwin 
Avouk--J.K. McDonald, Edmonton 


OFFICIERS PROVISOIRES 


Présibext—John Kenwood 
SECRÉTAIRE, W. Hall 


CAPITAL SOCIAL $100,000 


Cette compagnie est incorporée sous l'autorité des lois de la province d’Alberta, au capital de 8100,000, divisé en 10,000 
actions de $10.00 chaque, et a été formée dans le but de développer et d'exploiter les dépôts de pierres (sandstone) situés sur les rives de 
la rivière Pembina à Entwistle, Alberta, sur la ligne principale du Grand Tronc Pacifique, à 65 milles à l’ouest d'Edmonton. 


Ces dépôts, couvrant une surfice de 70 acres, ont été acquis par achat et option par les directeurs provisoires, MM. W. J. 
Rolfe, John Kenwood et L. W. Hall, de la ville d'Edmonton, Alta. 


On se propose d'émettre des actions, jusqu’à concurrence du capital autorisé de la compagnie, soit #100,000, 
suivante: Par action, $2.50 à la demande, $2.50 au premier appel et le surplus à 3 et 6 mois après la date du premier appel. 


de la façon 
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Aux directeurs de la “Pembina Quarries Ltd.” 


MESSIEURS :— 


Je vous envoie ci-joint un chèque de. $..,.....,......, comme premier paiement 
actions dans la compagnie nommée ci-dessus, et je vous autorise à 
l'appel de fonds prévu par le prospectus 
de la Compawnie daté du 10 août 1911, dont j'ai reçu un exemplaire, et j'accepte par 
ceci lesdites actions, où moins, selon qu'il pourra m'être attribué, connaissant le 
montant du premier appel de fonds. Le montant ci-dessus étant tenu en dépôt jus- 
qu'à l’incorporation de ja Compagnie. 


Le marché et sa demande 


Ces carrières étant situées à une distance 
de 65 milles seulement d’Edmonton, ville 
à laquelle elles sont reliées par deux voies 
ferrées, un marché permanent-existe pour 
les matériaux extraits par la compagnie. Ce 
marché comprend non seulement PAlberta 
mais encore les villes nouvelles et florissan- 
tes des autres provinces de l'Ouest. À l’heu- 
re actuelle on emploie de grandes quantités 
de pierre à bâtir à Edmonton, quoique l'o- 
bligation d'importer cette pierre de Bedford, 
St-Paul, Minneapolis et autres points des 
Etats-Unis entrave fortement les  opéra- 
tions. La compagnie pent compter avec 
certitude sur une demande presque filimi- 
tée, 


L'emplacement des 
carrières 


La voie ferrée traverse la propriété, 50 
acres bordant le voie au nord et 20 acres 
bordant la voic au sud. La totalité de l’em- 
placement des carrières se trouve sur la 
rive est de la rivière. La voie ferrée en 
construction du C. N. R. borde également 
lu limite nord des propriétés de la compa- 
guie, Celle-ci est actuellement en pourpar- 
lors avec les deux compagnies de chemin 
de fer pour la construction de voies de 
garage, | 

On se rend compte par ce qui précède 
que la compagnie est particulièrement fa- 
vorisée en ce qui concerne les moyens d’ex- 
pédition, 


faire sur ce nombre d'actions, où moins, 


Daté à 


rt tetes rene rss srrteesesrss MB crc rcssersosee JOUT AR css sous. 


Nom et prénoms 4,4. décuecreucerercaucreeeeerrerracer iii. 


Adresse ,..,,,,,,..,,.., « 


Occupation 


Signature 


Adresser toutes les demandes au se crétaire : 


LEONARD W, HALL, 
Fort George & Western Land Co. 


‘ . , , 9 , à ï n 
Pour obtenir de plus amples renseigne ments, ainsi que le prospectus, s’adresser au secrétaire: 


| | LEONARD W. HALL 
215 Jasper Quest 


216 Jasper Ave., W. EDMONTON, Alta. 


EE | | 
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Fondé en 1005 \adä 
Publié à Edmonton, Canada, par la Compagnie de Publication 


du Courrier de l'Ouest, Limitée. Bureaux et ateliers, 654 deux- 


ième rue. Tel. 1676. 


ABONNEMENTS :--Edmonton, 
per an; Canada, 81.00 par an; Etats-Unis, 81.60; Europe, 
L'abonnement est invariablemrut payable d'avance. 

Toute irrégularité dans la réception du journal, doit être rap | l'autre “Réponse du Canada au pape 


portée au bureau. 


Les demandes de changement d'adresse doivent être accompa ! Quites en prose: 


guées de la somme de cinq cents 


e2z toute communication au: Courrier 


Fdmonton, Canada. 


UEST 


Hebdomad 


$L.5l 
$2.00 


livraison à domicile, 


t de l’ancienne adresæ.  Adres. 
de l'Ouest, Tiroir 98, 


EDMONTON, ALTA,, 


JEUDI, %4 AOÛT, 1911. 


A veugle ou 
inconséquent ... 


11 faut être l’un ou l’autre pour croire 
à la défaite de la réciprocité 
dans l'Ouest. 


Depuis que la question de réciproci- 
té a été soulevée au Canada, les ad- 
versaires du gouvernement ont 
tenté bien des manoeuvres pour aime- 
ner Îles électeurs à ne se faire qu'une 
opinion erronée de ce traité commer- 
cial avee nos voisins. 

Ils ont parlé d'annexion inévitable, 
d'infidélité à l'empire, de ruine des 
industries et des chemins de fer ca- 
nadiens !.. 

Ne pouvant baser leurs discours sur 
aucune documentation sérieuse, ils en 
ont été réduits à déclamer pathétique- 
ment; ils se sont arrogés le monopole 

- du patriotisme canadien; ils n'ont pas 
hésité à accuser le gouvernement 
Laurier de mener sciemment le pays 
à la ruine. 

Le bon sens populaire a cependant 
fait bonne justice de cette vaine 
phraséologie, et nul se #y est laissé 
prendre. 

Les cultivateurs de l'Ouest notam- 
ment, qui savent ce que signifierait 
pour eux la mise en vigueur d’un trai- 
té de réciprocité, ont eu dès le premier 
jour une claire compréhension de la 
question. . 

Derrière les périodes ronflantes du 
chef de l’opposition et de ses amis 
ils ont vite aperçu le désir avide de 
s'emparer du pouvoir qui tenaille ces 
orateurs soit-disant désintéressés. Ils 
n’ont pas été dupes de la manoeuvre 
tentée par les conservateurs pour 
Jeur permettre de s'emparer du pou- 
voir à la faveur d’un équivoque ha- 
bilement créé. 

Les libéraux, en parlant de réci- 
procité, ont constament cité des chif- 
fres; ils se basent sur des documents 
qui appellent au bon sens des élec- 
teurs. Peut-on citer un seul discours 
anti-réciprocitaire dont la documen- 
tation ne soit pâs plus on moins 
tronquée ? 

On a beaucoup cité déjà de raisons 
pour lesquelles le traité de réciprocité 
doit être adopté par le peuple cana-; 
dien. I! semble qu’il n'y aîjt plus; 
grand chose de nouveau à dire à ce 
sujet. L'on se trompe; les bonnes cau- 
ses ne sont jamais à court d’argu-| 
ments. 

Voici par exemple un tableau émi- 
nemment instructif que vient de pu- 
blier le Département du Travail à Ot- 
tawa sur les prix comparés payés pour 
les produits agricoles au Canada et 
aux Etais-Unis, La moyenne est pri- 


langue anglaise, “Roma”, publie quel- 
ques commentaires sur la nomination 
de Mgr Mathieu au siège épiscopal de 


Régina qui en disent long sur les ma-i 


noeuvres ourdies autour du Saint-Siè- 
ee pour arriver à obtenir la nomina- 
tion d'un prélat de langue anglaise 
au nouveau siège épiscopal de lOu- 
est. 

Si nous nous en rapportons aux in- 
formations qui nous parviennent à ce 
sujet, le discours en faveur du fran- 
çais prononcé récemment devant le 
Saint-Père, par Mgr Bruchési, à Vne- 
casion de la lecture du décret sur l’hé- 
roicité des vertus de la Vén, Mère Ma- 
rie de l'Incarnation, aurait été l'éle- 
ment ineident qui a fait se préciser la 
vampayne francophobe en question. 

Deux passuges de l'article de a 
“Roma sont particulièrement suvges- 
tifs. Les voici: 

“Ce n'est en effut un secret pour 
“personne que l'on avait plus que 
“l'espoir, lu conviction, que Île Saint- 
“Siège enverrait un prélat de langne 
‘anglaise à Régina, qui est inévita- 
““blement destiné à devenir un diocè- 
“se où la langue anglaise sera pré- 
‘“’pondérante.. .” 

La revue de langue anglaise décla- 
re ensuite que si la province de Qué- 
bee lui semble devoir demeurer un 
pays de langue française, par contre 
“il n’y a aucune vraisemblance qu’u- 
“ne autre langue que l'angiais soit 


““étinitivement employée dans lim-: 


“‘mense territvire du Dominion.” 

Inutile d'ajanter que cet article a 

‘titi complaisamment par 
une bonne partie des journaux ca- 
tholiques de langue anglaise du C'a- 
nada. Le correspondant romain du 
“Catholic Register’”’ de Toronto avoue 
ingénument que ja nomination de 
Mur Mathieu au siège de Régina a 
provoqué une vive surprise “‘ear, dit- 
‘‘jl, la conviction prévalait depuis 
“longtemps à Rome que le temps était 
“venu de faire entrer un prélat de 
“langue anglaise dans la province ec- 
‘‘clésiastique de St-Boniface.” 

1] ne nous semble pas que l’on pour- 
rait mieux répondre à ces lignes ten- 
dancieuses qu'en leur opposant les 
chiffres de la population catholique 
du diocèce de Régina répartie par na- 
tionalité. 

Or ces chiffres, —fournis par le 
dernières statistiques ecclésiastique 
uificielles arrêtées au 19 avril 1911—, 
les voici dans toute leur éloquence: 
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Catholiques de langue anglaise, 4,311 
Catholiques de langue française, 15,964 


La majorité de nos compatriotes ot, 
semble-t-il, suffisante pour expliquer 
le choix d'un prélat de leur langue, 
et tous les articles que peut publier la 
“Roma au sujet de la nomination de 
Mer Mathieu ne lui enlèveront jamais 


se des ventes effectuées au cours des 


sun caractère de mesure strictement 


cinq dernières années: équitable, 
CEREALES. 
Blé ...............,....,... Winnipeg, 15 ets Miunenpolis, ......,. 51.04 
AVOÏNE Less ue esse Toronto, +4 cts Buffalo ,.,...,,..... 46 ets 
Orge .......,.,,.,..,...4.. Toronto, 57 cts Buffale ,..,,..,..,... 76 cts 
Orge, ...,.,,,...,.,..,..... Winnipeg, 49 cts Duluth .........,... 61 cts 
Seigle ..,....,....,.......... Toronto, 71 cts Buffalo ....,....... ss cts 
FOURRAGES. 
Foin ...........,..,,.,....,, St-John $12.00 New-York .,..,...,, F2L.89 
Foin ...,...,............., Montréal $12,98 Juston ....,,..,..,. $19.69 
Foin ........................ Toronto ÿ12.57 Buffalo ..........,,. $16.20 
BESTIAUX. 
Boeuf (100 Ïbs). .,........... Toronto $5.91 Buffalo... $G.4R 
” ” TE Winnipez $4.22 Chicago ..,,.......... $7.04 
Pores (100 1bs). .............. Toronto $6.96 Buffalo ......:....... $7.39 
” ” EE Winnipeg $5.60 Chicago ........,,..., $7.00 


Ce tableau est sermble-t-il suffisain- 
ment éloquent pour que tout comment 
taire soit inutile! 

D'après les apparences actuelles | 
récolte de blé, avoine, orge et foin se-; 
ra, aux ta. Unis, en déficit consi- 
dérable sur celle de lan dernier. 


De ce côté-ci de la frontière interna-| 
ül 


tiunale nous aurons par contre une 
récolte exceptionnellement abondante. 
Ïl s’ensuivra donc que nus produits 
vont faire prirue sur le marché amé- 
. ricain. 

Or, si la réciprocité n’est pas mise 
en vigueur à temps pour l'exportation 
de nos céréales, la douane ainéricai- 
né taxera celles-ci d’une dizaine de 
millions de dollars de droits en tout. 

Si, au contraire la réciprocité est 
votée, ces dix millions demeureront 

dans la bourse des cultivateurs de 
l'Ouest. 

C’est à ceux-ci que nous posons 
maintenant la question suivante: 

Etes-vous partisans du gouverne- 
ment Laurier qui veut protéger vos in- 
térêts en mettant la réciprocité en vi- 
gueur, plutôt que de l'opposition 
qui trouve rationel qu’une part é- 
norme de la juste rétribution de vos 
peines aille au trésor américain sous 
la forme de droits de douane? 

I faut être aveugle ou inconséquerit 
pour croire que le 21 septembre pro- 
chain les cultivateurs de l'Ouest sa- 
crifieront naïÿvement leurs intérêts 
pour faire le jeu de quelques politi- 
ciens ambitieux. 


La campagne 
- francophobe 
_se précise 


A propos du siège épiscopal de Régina 


Que Ja théorie de Mgr Bourne, sur 
l’anglification de la religion catholi- 
que au Canada, compte de fervents 
: adeptes dans les cercles du Vatican, 
. voilà qui désormais ne fait plus de 
” doute, 

Dans son dernier numéro en effet la 
publication romaine catholique de 


Î 
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est un Anglais: sous Laurier c'est un 


Notes et com- 
mentaires 


Veut-on savoir de quelle façon shn- 
ple Sir John A. MacDonaid, l’ancien 
premier Ministre Conservateur, Cou- 
cevait la réciprocité dont il fut un 
ardent avocat il v a une vingtaine 
d'années? 

Je ne crois pas que des lignes plus 
sensées ajent jamais été écrites sur la 
question: 

“Je prends le cas d'un fernier vi. 
vant à côté de la ligne imaginaire 
qui sépare ce pays des Etats-Unis. 
Supposons que cet homine possède 
100 acres du côté canadien et 100 acres 
du côté américain, ét qu’il récolte 
1,009 minots d'orge sur chacune de s6x 
fermes. 11 porte ses mille minots armé- 
ricains au marché américain où 
touche $1. par minot. Il ÿ porte aus- 


ais il n’en retire que &5 cents par- 
ce qu'il a eu 15 p.c. de droits à payer 
pour passer son grain de l’autre côté 
de la ligne imaginaire. Comment peut- 
on dire en ce cas que c’est le con- 
sommaäteur qui paie la taxe? ELLE 
SORT BEL ÊT BIEN DE LA POCHE 
DES CULTIVATEURS CANA- 
DIENS.”... 

* + + 

Les conservateurs actuels semblent 
prendre à tâche de renier tous les ar- 
ticlés du programme des chefs dispa- 
rus qui firent la force de leur parti. 

En effet la loi décrétant une mari- 
nue canadienne n'est pas nouvelle, 
comme le prétendent les opposition- 
nistes dans la province de Québec. 
Elle date de 1867, du temps de Car- 
tier, l’un des fondateurs du parti 
bleu. 

Toutefois entre Ja loi de Cartier 
et celle dé Laurier, il existe des dif- 
férences dont nous relevons ici lus 
principales. 

La loi Cartier dit: tous les marins 
canadiens sout sous les ordres du 
roi; la loi Laurier dit: c’est le Par- 
lement, donc le peuple canadien, qui 
décidera si Ja murine doit aller en 
guerre, Sous Cartier le commandant 


il; 


si ses mille ininots de grain canadien, ! 


: obligatuire ,sous Laurier,: il est libre. 


ll 
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Les protestants d'Ontario ont ima- 
iginé une façon veu banale de eum- 
: battre Laurier dans la province d’On- 
|{tario. Ils font circuler en ce moment 
i des feuillets contenant deux poésies 
Ilvriques (?)} intitulées l'une ‘Ordres 
spéciaux de Sa Sainteté le Pape” et 


de Rome”, 

Voici quelques-unes des stances tra- 

“A genoux, Ontario! et courbez-vous 
bien bas devant moi, votre seigneur 
souverain et votre roi, comme le Ca- 
nada va l'apprendre, Trop longtemps 
vos protestants récalcitrants ont mé- 
prisé mes saints projets, mais mainte- 
uaunt votre fière populace devra obéir 
| à mes ordres. 


Malheureux | 
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“Fermez vos écoles, Ontario! je vais 

enseigner votre jeunesse. Votre an- 

slais ne peut être comparé à la vieille 

langue latine. Vous l'élèvez beaucoup ! 

trop bien, vous la rendez avertie et] 

sage, vt vous tenez devant ses yeux 

ce que vous appolez les “péchés de 
Rome”, 

Ti y a encore six stances sur ce ton, 
dont voici la dernière: 

“A wenoux, fier Canada, il faut obé- 
ir à ma parole. Je tiens les cloîs: je 
{gouverne l'Etat, et quoique j'ai pu 
retarder l'exercice de ma volonté 
Royale, mon jour est venu enfin. CAR 
ÎLE CÂNADA M'APPARTIENT SU- 
| REMENT ET JE VAIS LI TENIR 
i BIEN ATTACHE.” 
| La seconde, on le comprend, est 
lune réponse à ee fictif ordre du Pa- 
i pe. Voici la première stance: 
| ‘© protestants du Canada, levez- 
lvous dans votre force. Vos libertés 
! sont menacées, de graves dangers sont 
en vue, Le ciel est sombre, les nuages 
| sont noirs et bientôt le grondement du 
tonnerre sera répété par l'écho, tan- 
dis uue les éclairs se répercuterent 
d'une rive lointaine à l’autre; la ten- 
pête vient directement de Rome!” 

Lu troisième stance est épique: 

“‘Réussira-t-il? Nous soumettrons- 
nous à être les esclaves de Rome? Per- 
mettrons-nous à ses prètres et à ses 
religieuses de réglementer notre fo- 
| ver? de séparer l’homme de sa femme 
et de leur enlever leurs enfants? Dix 
! mille voix crient bien haut et énergi- 
quement: “Non! Nous mm: nous sou- 
mettrons pas à Rome!” 

Les conservateurs fanatiques d'On- 
tario ont imaginé déjà hien des mo- 
vens de combattre Laurier au nom du 
protestantisme, mais ils n'avaient ja- 
inais encore atteint à ce point dans le 

grotesque ! 
| 


Mgr. Fallon et 
je français 


| 


Un discours... énergique. 


{ La “Concorde”, un nouveau jour- 
{ nal français d'Ottawa, publie un do- 
} ciment sensationnel à propos de Mer 
! Faon. H s'agit du compte-rendu d'u 
ue conférence faite par l'évégue de 
London, le 13 juillet dernier, devant | 
ses prêtres réunis en retraite dans la 
chapelle de FAssomption à Sandwich, 
Ont. 

Voici, d'après notre confrère, quel- 
quesunes des parules prononcées par 
Mur Laon au sujet de son attitude 
envers l'enseignement du français en 
Ontario—attitude qui, on s'en sou- 
vient, suscita une véritable levée de 
bouecliurs de la part de nos compatrio- 
lus: 

“On a prétendu parmi Îles prêtres 
du diucèse que j'avais été  muselé, 
Non, Mezsieurs, ce n’est pas vrai. Je 
ne me suis pus laissé faire, ni par 
ceux ani sont sous moi, ni par Ceux 
qui sont au-dessus de moi, .., ... .. 


Mer Fallou parle ensuite d'un mes- 
sage qui lui fut adressé. Ce message 
comportait que Le changement de 
Falon s'imposaitt Non, il ne s’ini- 
pose pas, et je dois vous déclarer ce 
aui suit: 16 Je ne crois pas rour- 
rir de sitôt: o je ne démissionnerai 
pass 40 (Cest man souhait le plus 
ardent de restur avec mes prètres de 
London. 
‘Done résignons-nous, 
VIT Circulaire de PAssociation 
d'éducation française d'Ottawa. 
lo. J'ai en main une circulaire ds 
l'Association dans laquelle on di: 
mande de souscrire vingt-mille Go 
lars. [raginez-vous l’andace de ces 
vens taxunt les paroisses de 95 à 30 
dollars par année. 
Malheur au curé qui prendra, pour 
favoriser ce mouvement un revenu ap- 
partenant à lEglise. Ces gens pous- 
sent l'audace jusqu'à imposer des 
taxes où souscriptions. 

du. Quelque: curés ont même an- 
honcé à Jeurs paroissiens, durant 


| 
} 


deux dimanches consécutifs, qu'il fal- 


cher l'évangile dans l'Eglise, Kien, 
autre chose. | 
VIEL Livre rouge, mémoire adressé | 


à Mgr Stagni. . 

“Voici entre mes mains, un mémoi- 
re adressé au délégué apostolique. Un 
sixième du livre me concerne, 

“La lecture de ce livre est suifi-; 
sante pour convaincre que nos deux! 
prédécesseurs, Melvoy et O’Connor,;i 
étaient les deux évêques les plus né- 
gligents et les moins catholiques du 
monde entier, 

“Ce livre on memorandum est rem- 
pli de faussetés et de choses ridicules, 

“Je suis accusé d'avoir refusé deux 
ccclésiastiques canadiens-français. Ce- 
ci me regarde. On ne dit pas dans le 
mémoire que j'ai refusé un Irlandais 
du nom de Braphy, venant de Gode- 
rich, diocèse de Londres, 

“Je sais d’où viennent Ces attaques. | 
It y a un prêtre, à Montréal, qui est} 
le plus vil écrivain de journal et de 
revue qui soit. 

“Maintenant, je ne dirai plus rien, 
Si vous voulez garder vos paroisses, 
gare à vous. Mèlezvous de vos af- 
faires. Autrement, je prendrai soin 
de vous.” 

Ce discours fut prononcé dans la 
chapelle du eullèsu de Sandwich, où 
lon garde le $aint-Sacrement, en 
présence de plus de soixante prêtres 
dont plusieurs sont canadiens-fran- 
Giis, 
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Demandes des 
agriculteurs 
canadiens 


En décembre dernier, environ 700! 
délégués des associations  d'agricul- 
teurs de l'Ouest allèrent présenter une 
liste de revendications au parlement 
fédéral. : 

Nous publions cette liste aujour- 
d'hui pour répondre au désir d’un cer- 
tain nombre de nos lecteurs de Ja 
campayne. 

TARIF.— 

Réciprocité avec les Etats-Unis pour 
les produits naturels ainsi que pour 
les machines agricoles, outils de fer- 
me, voitures, où parties de ces arti- 
cles. 

Réduction graduelle des droits sur 
les marchandises de l'Angleterre pour 
en venir au libre-échange complet 
d'ici à deux ans. 

Les mêmes avantages devant être 
accordées à l'Angleterre qu'aux Etats- 
Unis. 

ELEVATEURS TERMINUS.— 

Ces élévateurs devront être tous ac- 
quis et exloités par le Gouvernement 
fédéral comme un service d'utilité 
publique, placé sous le contrôle d’une 
commission indépendante, 


| 
Ï 
i 


i 


| 


INDUSTRIE DES VIANDES REFRI-|È 


GEREES.— 
. Les usines réfrivératrices devront 
ètre possédées et exploitées par le 


Gouvernement fédéral comme service 
d'utilité publique ou par un système 
co-opératif placé sous la protection 
du gouvernement pour Pachat et la 
tise en exploitation. ‘ 
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ë A. 3. BATES Ë 

% Agent d'immeuble et agent 

 financier.—Terres de ferme *|5 

” et à fruits.  : 5 2 1 : Il 

Es Tél. 4955 152 rue Rice, La : 

Es EDMONTON. #1, 

w ; El 

& A vendre, maison moderne, # | 

à à 9 chambres, 16ème rue.— ï F] 

x Prix $6,200, moitié comp- #|h - 

#% tant, le surplus à termes fa- #|} 

à ciles. Cette maison se trouve # | | 

>» entre les avenues Jasper et #f annonce l'arrivée d'un assortiment superbe de marchandises 

Es Victoria et est charmante. ï Ë pour l’aütomne. 

5 Double coin, bloe 56, à In- ë É u . 

% glewood pour $1,500.—Con- # |} D Ë f Nouveaux Cl a. 

x ditions habituelles. ï L our LAS 'd ne peaux, nouveaux 

KI , ; » aux elle 

TH ARAR RER RAR PR AR ARE EL RAS teen || costumes, nouvelles fourrures et manteaux, nouvelles blouse, 

FARRSRRRRE AREA SARA ARÉRR AREA TE blanches, nouveaux tricats, nouvelles robes, nouvelles jupes, ete. br: 
[al 
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CHIQUEZ 


FABRIQUE PAR LA 
ROCK CITY TOBACCO CO 


QUEBEC MONTREAL 


Canadian Northern 
Railway. 


Excursions 
d'Eté 
dans l’ Est du Canada et des 
Etats Unis, 


Deux Trains Quotidiens 


Au choix 
Un de Jour et un de nuit 


Winnipeg, Portage la Prairie, 
Saskatoon, Prince Albert, 
Edmonton, Strathcona 


CHEMIN DE FER DE LA BAIE 
LD'HUDSON.— : 
Ce chemin de fer devra étre cons-i 

truit et exploité par lé gouvernement: 

par l'entremise d'une commission in-! 
dépendante. 

BILL DES SOCIETES CO-OPERA- 
TIVES.— 

Le parlement devra adopter une lui! 
eÎficace et ju onéreuse pour l'incor- 
poration des sociétés co-opératives. 
AMENDEMENTS A LA LOT DES 

CHEMINS DE FER.— 

Les compauuies de chemins de fer 
devront donner immédiatement com- 


i 


pensation aux propriétaires des ani-| . 


maux écrasés sur leurs voies ferrévs. 
Les taux de transport devront être ba. 
sés sur le coût de la ligne et non'd’a- 
prés la concurrence. 
LOT DES BANQUES.— 

Cette loi devra pouvoir être amendée 
en font temps; on ne peut en €e mo 


ment l'amender que tous les dix ans. : Bi 
E : 


RAPPEL DES DEPUTES.— 
Un député quel qu'il soit, du-i 
vra pouvoir étre rappelé devant les 
électeurs sur présentation d'une pé- 
Htion signée par 95 pour cent desi 
électeurs du district, ! 
Toutes les demandes ci-dessus adres- | 
sées à Oltawa ont été acceptées par les 
libéraux et par les conservateurs. 


LE CHOLERA DEVIENT MENA- 
CANT EN FRANCE. 


Paris, 22. — Les mesures de préeun- | 
tion les plus sévères sont prises pour | 
empêcher le choléra  d’envahir la 
France. 

On annonce que soixante soldats, 
appartenant à a garnison de Mar- 
suille, ont été transportés dans un 
hôpital, et qu'ils souffrent probable- 
ment du choléra, Cette nouvelle 4 
créé ue vive sensation à Paris. 


; 
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Capital payé . . 


Capital total. . . . 


DU CANADA 


incorporée en 1869 


Réserve et profits non répartis $  7.200.00C 


. . + $ 6.200.000 


# 


..... $ 93.000.000 


Bureaux principaux . . MONTREAL 


H. $. HOLT, 


Président 


E. L. PEASR, Vice.Président et Gèrant Général 


Succursale d'Edmonton: J. F, MMILLAN, gérant 
Suceursale de Morinville: J. D. HAMILTON, gérant 


Comptes courants ouverts à des termes 
avantageux 


Caisse d'épargne dans chaque succursale 


ON SOLLICITE LA CORRESPONDANCE 


LE NOUVEAU TRAIN 
The Capital Cities Express,” 


(Train de jour) 


a 


f 


Circule quotidiennement, entre 
les trois capitales des provinces 
de l'Ouest, Winnipeg, Regina, 
Edimonton, avec service quoti- 
dien pour Saskatoon, 


L'AUTRE TRAIN 
“The Alberta Express.” 


{Train du nuit) 


Le train * pionnier” pour Sas- 
Katoon et Edmonton, plus rapide 
qu'avant. 


Tous les Trains se raccordent 
à Winnipeg avec 
“The Lake Superlor Express” 
Quotidien pour les Grands Lacs, 
‘The Duluth Express ” 
Quotidien pour Dauluth 
Grands Lacs et Chicago. 
“The St. Paul Night Flyer. 
Quoti.ien pour 8 aul 
‘hicago. ° 
“The St. Paul Da 
Quotidien pour 
hicago, 


les 


et D 


Express.” 
t. Paul 


et 5 


Pour horaires, location, prix E 
et tous renseignements s'adresser 


à 
JOS. MADILL, 
Agent du C.N.R. 
115 Jasper E. Téléphone 1712 
EDMONTON, ALTA. 


ERVICE 


ENT DU 
NAVAL, 


Dans le cours du mois de no- 
vembre prochain aura lieu un 
examen pour l'admission des ca- 
dets dans le Service Naval du Ca- 
nada. (‘et exumen aura lieu aux 
mêmes endroits que celui de la 
Commission du Service Civil et il 
y aura 25 vacances à remplir. 

Les candidats doivent être âgés 
de 14 à 16 ans le premier janvier 
qui suit immédiatement le con- 
cours; ils doivent être sujets bri- 
tanniques; doivent avoir résidé 
au Canada, ou leurs parents doi- 
vent y avaoir résidé pendant les 
deux années qui précèdent l’exa- 
men. De courtes absences à l'é- 
tranger pour des raisons d’édu- 
cation n’affectent pas le temps de 
résidence au Canada. 

Les candidats heureux se ren- 
dront au Collège Naval, à Hali- 
fax, en janvier prochain; la du- 
rée des études au collège est de 
deux ans, et le coût de ces études, 
y compris la pension, logis, uni- 
formes et autres dépenses, est d’en- 
viron $400 pour la première année 
et 8250 pour la deuxième année. 

En quittant le collège les cadets 
sont appointés midshipmen avec 
un salaire de $2 par jour. 

Les parents qui désirent envoyer | 


d 


Pour l'année scolaire 


leurs enfants au collège naval, de- 
vront s'adresser au Secrétaire de! vaux de trois aus, couleur baie, l1- 
la Commission du Service Civil, à , 
Ottawa, avant le 15 ociobre pro- 
chain. 


} 


Secrétaire du Départment du Ser- 
vice Naval, Ottawa. 


ront pas payés. 


Département du Service Naval, 


Nous pouvons vous vendre ces articles à des prix plus avau. 
tageux que nulle part ailleurs et nox modèles sont bien plus 


élégants. 


Nouvelles Fourru. 
res, nouveaux 


Pour les homme 


complets, nouveaux chandails, 


Nos nouveaux complets pour hommes se distinguent par 
leur élégance, la perfection de leur coupe et le fini de leur 
confection, ° 


Nous employons—spécialement à l'intention de nos clients 
de langue française—un vendeur parlant cette langue au rayon 
de l’épicerie, un autre au rayon des chaussures, et une vendeuse 
et un vendeur au rayon de la confection. Ces vendeurs, vous 
accompagnerant, si vous le désirez, à tous les rayons de notre 


niagasin. 


Nous avons les nouvelles chaussures Buit pour femmes. 


Coin de l’Avenue Jasper et de la Troisième rue. 
EDMONTON. 


COLLEGE DE SAINT-BONIFACE 


Le Collège de Saint-Boniface, agrégé à l'Université et séparé de 
Winnipeg par la rivière Rouge seulement, est dirigé par les pères de 
la Compagnie de Jésus. Il s’y donne quatre cours. Un cours universi- 
taire (quatre années), préparant au degré de Bachelier-des-Art- de 


| l'Université de Manitoba; un cours de grammaire (trois années). pré- 


parant aux examens d’immatriculation à l'Université: un cours com- 
mercial (deux années), préparant au diplôme de comptable, et un 
cours préparatoire (deux années), pour ceux qui ne sont pas suffisi- 
ment préparés pour être admis aux autres cours. 

Le cours de commerce se donne en anglais, mais les autres se pour- 
suivent en anglais et en français dans des classes différentes. 

Les élèves sont admis admis au Collège soit comme pensionnairts. 
soit comme externes, soit comme demi-pensionnaires. 


FRAIS DE COLLEGE 
PENSIONNAIRES, 

Pour l’année scolaire ...,....,..,..,..,.............,,.,. SXUU.UN 
Ceci comprend l'enseignement, les repas, le logement, le blun- 
chissuge et le raccommodage du linge, avec la souscription puur 
la bibliothèque et les jeux, 

DEMI-PENSIONNATRES. 

Pour l'année scolaire ...,....,...,....,,,.,..,.....,.... 9119.00 
Ceci comprend l’enseignement, le diner et la souseription pour 
la bibliothèque et les jeux. . 

INTERNES PRENANT LES REPAS EN DEHORS. 

Pour l'année scolaire ............,,,........,....,...,... $ 73.0 

Ceci comprend l’enseignement, le logement et la souscription pour 

la bibliothèque et les jeux. 

EXTERNES, 

seseses cesser eseneeseneeesseceereeses SR OU 

Ceci comprend l’enseignement et la souscription pour la bibliv- 

èque. 

Pour autres renseignements s'adresser au Rév, P. Recteur, Cul- 


lège de Saint-Boniface, Saint-Boniface, Man. 


- PERDUS,—une paire de che- 


che blanche sur le front, poids J60 
livres chaque, corde autour du eut 
de l’un d'eux; ainsi qu'un cheval 
brun, marques “2” eur les deux 
hanches et X sur la hanche güt- 
che, poids 1,200 livres ; et une I 


On pourra obtenir tous autres 
renseignements en s’adressant au 


Les journaux qui publieront cet! ment baie avec face blanche a 
avis sans y être à torisés ne se-| patte blanche, 5 ans, poids 1° 


livres, corde autour du cou. Bonne 

récompense à qui les fera retro- 

ver, Ecrire à 

Mr. S. HORHU, 
_P.0. Skoro, Alta. 


G. J. DESBARATS, 


Sous-Ministre du Service Naval 


Ottawa, 26 juillet, 1911. 8.8.10.A 


Tapisserie artistique 


L'art dans la décoration des murs a fait de grands 


progrès ; ; dans le choix d’un papier la beauté doit aller de 
pair avec le genre demandé par une pièce on par une au- 
tre selon la destination de celle-ci, 

Le choix d'un papier de tapisserie demande, en plur 
du goût, une longue expérience, nous mettons la nôtre f 
votre disposition. 


DESILETS & COMPAGNIE. 
Téléphone 1853. 811 Avenue Jasper Ouest 


Pour ceux qui savent apprécier, où 
{qui sont accoutumés aux embellisse. 
|| ments ‘autour de la maison, Îles 
{abords de bien des maisons de cul. 
l'tivateurs produisent un triste effet, 
1} En demeure du cultivateur est expo- 
sée en été à l’ardeur du soleil, en 
hiver à toute In force de la bise gla- 
cée, sans arbre, arbuste où vigne, 
rompant la monotonie des ‘quatre 
murs nus, sans gazon où parterre la 
séparant des champs, on peut diffici- 
lement lui donner le nom de foyer 
si on. la comoare à ses maisons en- 
tourées d'arbres qui répandent lom- 
bre en été et coupent le vent en hi. 
ver, où le guzon descendant en ter- 
rasse jusqu'à la route, sépare la 
maison des champs tout en laissant 


. 
E LA FERME ATTRAYANTE, 


arbustes d'ornement, le tout formant 
un coup d'oeil réjouissant et faisant 
comprendre au maître, à sn femme et 
à ses enfants, que le foyer domesti- 
que est le plus bel endroit du monde. 
Avec les moyens de transport faciles 
ct rapides dont notus jouissons an 
Canada, la plupart des fils et filles 
de cuitivateurs peuvent visiter les 
villes dès leurs premières années. 
Est-il étonnant qu’en comparant à 
leur retour les alentours de leurs de- 
meures avee ce qu'ils viennent de 
voir, ils soient mécontents et qu’ils 
rêvent un changement de milieu? Il 
est bien vrai que le manque d’ attrait 
M1 qu'ils constatent autour de la maison 

de leurs parents n’est pas la seule 
cause qui induit les jennes gens à 
quitter la terre lorsqu'ils le peuvent, 
mais cette circonstance exerce certai- 
nement sur eux une influence consi- 
dérable. 


Si les ceultivateurs ne cherchent 
pas à embellir les abords de leurs de- 
meures, c’est, croyez-imoi, par indiffé- 
rence d’abord puis parce qu’ils croient 
n'en avoir pas le temps. On pourrait 
ajouter une troisième raison, le dé- 
fant de connaissances, mais il est fa- 
__ cile d’apprendré de nos jours que cet- 

te cause n’est guère valable. Com- 
went faire naître chez les cultivateurs 
le désir d’embellir leurs demeures? 
S'ils pouvaient comprendre combien 
leurs enfants leur en seraient recon- 
naissants et qu'ils les garderaient plus 
longtemps avec eux, ils feraient cer- 
tainement Peffort voulu et ils trou- 
veruient facilement le temps nécessui- 
re, 

Le sol autour de la maison sèche 
au printemps avant les champs, celle- 
là étant en général construite sur une 
colline: il serait done possible d'y 
travailler avant que commence Île 
travail des champs, La première cho- 
se à faire c'est d’avoir un gazon 
autour de ja maison, les autres amé- 

M. [liorations viendront graduellement, 
Un gazon bien entretenu est beauconp 
plus attrayant que des parterres de 
fleurs au milieu des accidents d'in 
terre agricole ét une fois qu il vst éta- 
bli, la fetmière et ses -nfauts pur. 
rout sider à soigner les arlres, tes 
arbustes et les parterres. 

Le cultivateurs sera porté à né- 
gliger un gazon trop étendu, il con- 
vient donc de ne pas le faire trop 
grand. Il devrait autant que possible 
s'étendre devant ct sur un des côtés 
de la maison. Un boulingrin large de 
cinquante pieds donne aux approches 
d'une maison une belle apparence, 
surtout lorsqu'il se prolonge sur un 
des côtés. On peut en avoir davanta- 
ge, on ne devrait pas en avoir moins. 
Le gazon paraît d'autant mieux qu'il 
est moins coupé d'allées et on devrait 
en pratiquer le moins possible, 

‘ Pour que l'herbe reste verte, la 

plus grande partie de l'été, il fant que 
le sol ait une cer taine profondeur. S'il 
est peu profond, la sécheresse brunira 
l'herbe lorsqu'elle devrait être verte; 


sur tous les articles 


(à l'exception des diamants) 
FA. 
JOAILLIER 


43 Jasper est Edmonton 


n'oubliez pas de mettre dans le 
panier aux provisions un flacon de 


DISTILLÉ ET EMBOUTEILLÉ SOUS 
LE CONTROLE DU GOUVERNEMENT 


En cas d'accident, d'indisposition subite, il fait bon 
avoir à portée de la main un stimulant contre la défail- 
lance, une eau-de-vie vieille et pure offrant toutes les 1! le détail est donc important. Mieux 
garanties au Consommateur. JL le sol est préparé et mieux l'herbe 


poussera, Après avoir tracé l’empla- 
cement du gazon et enlevé toutes les 
BOIVIN, WILSON & CIE, Seuls Agents 
‘620 ST-PAUL, MONTREAL 
bonne terre avec le fumier, ne crai- 
gnez, pas de rendre le soi trop riche. 
aider aux opérations qui suivront, 
Pour que le gazon soit beau, le sol 


pierres de la surface, il faut le re- 
LE SEUL GIN AVEC UNE GARANTIE 

Le tout devra être ensuite labouré 

doit être aussi bien préparé que pos- 


couvrir d'une couche épaisse de vieux 
fumier: si le sol est pauvre, il con- 
vient de mêler plusieurs voyages de 
: Se boit pur ou avec un peu de sucre | profondément puis pulvérisé. On pro- 
(li cèdera ensuite au nivelilement avant le 
hersage final. Toute la famille peut 


FR 


er 


= pop = 
RE 


ee 
RER | Sible. 

Toutes les pierres grasses et pe- 

tites doivent être enlevées, les rn- 


cines enterrées de façon à ce qu'elles 
ne poussent plus et les trous comblés. 
Pour que la pièce de gazon paraisse 
avee avantage, elle devra descendre 
en pente douce à partir de la maison 
ce qui s'obtient en sé servant de la 
pelle et du rateau. 

On tracera alors des allées et si 
cola vst nécessuire un chemin, mais 


à vapeur et à eau chaude. 


Demandez nos prix, cela vous sera avantageux. Soumis- 
sions données gratuitement. —Tout ouvrage est garan- 
li de donner satisfaction, et fait promptement. 


C.J.LEMIRE, 


| PLOMBERIE & CHAUFFAGE 


EEE 


Téléphone 5058. 918 Ave. Kinistino. conne les abords du gazon sur ces 
| allées peuvent être piétinés, il vau- 
see EE _-- Mi dra mieux les tracer moins larges 

d'un pied qu’elles le seront définiti- 


D ee - - ns | vement lorsque l’herbe aura poussé. 


RhEEEESWSwWSWSWWÇWÇWÇç,ç,ç,ç,çÇçÇç,çÇçÇ<Ç,Ç<«<S«° La nièce est dès lors prête à recevoir 
la semence qui sera faite aussitôt que 
VEGREVILLE, ALTA. 4 


possible au printemps après la pré- 
HOPITAL GENERAL 


paration du sol, si l'on veut obtenir 
les meilleurs résultats, Après tout ce 
travail préparatoire, il convient de 


Pensionnat de l'immaculée 


ne pas uâter la pièce en lui donnant 

Lelio: Conception . Soeurs de la Charité de une grainc inférieure. Une dépense de 
eligieuses de la Providence Notre-Dame d'Evron quelques sous de plus donnera -des 
deSt-Brieuc. ° résultats surprenants, Nous ne con- 


séillons pas d'acheter des graines mé- 
langées Dour _fuzons, La meilleure 
graine est l'herbe à gazon du Ken- 


privées. 
Arts d’ agrément. tucky, c'est celle-là qu'il faudra ache- 
ter, Un uazon épais ne se forme pas 


Rentr 8 Section de la Maternité. 
entrée le el août, 1911. immédiatement et au début les mau- 


EF, , SSSEEEEEEKKS,S,SSSSS vaises herbes peuvent causer de l'em- 
barras; pour les étouffer, mêlez à la 
graine quelques livres de trèfle blane, 
qui prendra leur place tout en aidant 
à épaissir le gazon. Ne craignez: pas | 
de semer tron de graine. Une pro- 
portion de trois boissenux l'acre de 
bonne graine formera un bon gazon, 
à mais on en sème souvent deux fois 
‘Rautant. 

Si l'étendue du gazon .est de 106 par 
50 pieds, on devra semer six ou sept 
livres d'herbes et une livre de trèfle. 
On doit semer à la volée puis repas- 
ser au rateau, Si'la semence est faite 
de bonne heure au printemps, il n’est 
pas nécessaire de passer le rouleau, 


Cours français et anglais. 


: Chamt,..s pr'rées et demi- 
Leçons de musique, 


H. L. Williams & Co. 


W. S. RANDALE, Gerant “ 


COURTIERS EN TOUS GENRES 


(actions et oblirmations) 


Transactions à la Bourse de Vancouver par l'entre- - 
mise de notre représentant spécial à Vancouver, 


ÉDIFICE DE LA BANQUE DES MARCHANDS mais si l'on craint que le sol se des- 


EDMONTON, ALTA, sèche uvant que la graine ne germe 

—. sement | il vaut mieux se Servir d’uñ rouleau 
léger afin d'accumuier l'humidité à 
la surface et hâter la germination. 
S'il y « des enfants dans la maison, 
il sera nécessaire de marquer d’une 
manière quelconque les limites de la 
pièce. Un fil de fer est ce qu'il y à 
de mieux, mais faute de cela de la 
ficelle d’engerbage fera l'affaire. Fau- 


Les Annonces du “ Courrier ” 
donnent des résultats 


EE 


LE COURRIER DE L'OUEST, JEUDI 24 AOUT, LUI 


place à des parterres de fleurs, à des| 


ñ nd 


te d’une borne de ce genre, les en- 
fants ne manqueront pas d’oublier 
que ce terrain est ensemencé. L'herbe 
lèvera dans quelques jours et poussera 
serrée, mais il vaut mieux la laisser 
croître jusqu'à ce qu'elle soit assez 
longue pour être fauchée; si on la 
coupe trop tôt, elle pourra être brûlée 
où déracinée. On devrait cependant 
couper les mauvaises herbes à la faux 
afin que le gazon puisse s’épaissir. 
Pour maintenir un gazon en bon état, 
il faut avoir une tondeuse, car une 
fois la pièce établie on a l’orgucil lé- 
gitime de la tenir én parfait état, 


Causerie de la semaine 


Impressions d'un milicien à Londres. 
— Une réception française pendant 
les fêtes du Couronnement. — Au 
“Courrier de Londres”. — Du lard 
aux fèves] 


Un des soldats  canadiens-français 
faisant partie du détachement qui fut 
envoyé en Angleterre, à l'occasion du 
couronnement de Gevcrges V, vient 
de publier ses impressions de Ton- 
dros, 

Æ’est un écho peut-être un peu tar- 
dif des fêtes royales mais l’anecdote 
qu'il conte est si touchante que nous 
n'hésitons pas à l'insérer, croyant que 
nes lecteurs prendront grand plaisir 
à dire l'article de notre brave mili- 
eien. 

“De tous les souvenirs que nous a- 
vons rapportés de Londres ot des fêtes 
mémorables qui s'y sont déroulées cet 
été, il en est un qui tient une place 
plus marquée entre tous, et qui nous 
ust spécialement cher. Son imprévu, 
son caractère intime et tout français 
suffisent assez pour le’ distinguer des 
autres et nous le rendre si précieux. 

‘Je veux parler de la réception qui! 
nous fut faite par les collaborateurs! 
du journal français d Angleterre “Lei 
Courrier de Londres,” 


‘Pour les Canadiens-français se 
faire recevoir par des Français, dans! 
la capitale anglaise, était, certes, un! 
évènement auquel nous n'avions pas | 
pensé, el qui dans sa surprise joyeu- | 
se et familiale, nous rappela le Cana- 
da laissé depuis quelques jours, et 
la France que nous aimons sans trop 
la connaître. 


“Londres dans le brouhahu de ses! 
fêtes a servi de ralliement à ces deux 
groupes françâis. Nous savions bien! 
qu'il y avait une colonie française à: 
Londres, mais où la trouver dans cet- 
te immense cité, Le hasard, qui n’est 
pas toujours aveugle, s’est chargé de 
la présentation; et soudain, nous nous 
connaissions sans trop savoir com- 
ment, Il me semble que des frères 
qui ne sont jamais vus, se reconnais- 
sent de cette manière, 

“C'était le lendemain du couronne- 
ment, encore éblouis des manuifesta- 
tions de la veille, nous cherchions, 
en mal de parler français, quelqu'un 
pour communiquer nos impressions. 
Un Francais où un Canadien. peut 
bien parler une langue étrangère, 
mais il ne saura jamais rendre ex- 
actement ses impressions si ce 
n'est dans la, langue française où il 
peut mettre dans chaque syllabe une 
parcelle de son âme. Et puis, nous 
éprouvions ce besoin intense de par. 
ler cette forte langue des bords du 
Saint-Laurent, à un tel point que le 
verbe français nous brûlait Les lèvres. 

“Ce fut dans cet état d'esprit que 
nous arrivâmes aux bureaux du 
“Courrier de Londres” journal d’une 
allure si parisienne dans un centre 
si anglnis, Nous entrâmes, et pen- 
dant quelques instants nous nous som- 
mes erus à Paris. 1] serait inutile de 
noter ici toute la courtoisie souriante 


du personnel de ce journal. Avec une 
vivacité toute française et ce tact 
charmant que nous reconnaissons à 
leurs compatriotes, ils organisèrent 
un dîner anquel furent: conviés tons 
les volontaires Canadiens-français. 


[6 29 juin, à neuf heures du soir, 


nous étions donc tons réunis dans : 


une des salles du Restaurant Français 
“Guocrmanis”. C'était le repas de fa- 


tuille, le repas du revoir. Nous étions | 8 


émus et contents. Plus d'un eût pleu- 
ré doucement, s’il n'eût craint de 
paraître moins viril sous son unifor- 
mg militaire, 

“Le menu, avec une délicatesse que 
nous apprécions, avait été préparé 
pour nous, car nous y avons reconnu 
un de nos plats favoris, la Fève au 
Eurd. Ici, qu'on me permet : de fé- 
liciter et de remercier le céiebre cui- 
sinier français, M. Escoffier d'avoir 
composé ce: menu et d'avèir ‘si bien 


pensé à nous. M. Escoîfier qu’on ap- 
pelle là-bas ‘‘Pempereur de lu Cuisi- 
ne’’ nous fit l’honneur d'assister à ce 
banquet, que son tact et ses connais- 
sances ont rendu pour nous si tou- 
chant et si savoureux. Voiei quel était 
le menu du dîner fraternel offert aux 
volontaires Canadiens-français à l'oc- 
casion de leur passage à Londres, 


Hors-d'Oenvre 
Pot-au-Feu à Ja Francaise, 
Turbot de Dieppe au Beurre de 
Normandie. 

Lard aux Jèves de Marais à ln 
Bretonne. 

Poulet en Cocotte Parmentier 

Salade Bourgeoise, 
Fraises Melha, 
Dessert 
Vins. 
Saint Emilion; Saint-Estèphe: 
pagne Muëêt et Chandon. 


Cham- 


“Sur Ja gauche nous lisions des 
vers d'une inspiration et d’un chur- 
me qui nous touchèrent profondément, 
Dans ces quelques strophes aussi lim- 
pides, aussi parfumées, aussi exquises 
que le vin, les fleurs et les mets 
qu'elles nous offraient nous avons en- 
core reconnu toute la finesse et toute 
la wrâve française mêlées auûx plus 
beaux sentiments. 

“Cette réunion fut gaie et toute in- 
time. Placés au hasard! mais un ha- 
sard qui permettait à chaque crouju 
canadien d'avoir un frère français non 
loin, ut quelques groupes plus privi- 
légiés eurent de ces charmantes 
françaises qui égayent les banquets 
plus que toutes les fleurs. Elles é- 
taiont six, mais leur grâce et leur 
anabilité rayonnaient par toute la 
salle, et complétaient la fête en nous 
rappelant nes soeurs et nos amies dn 
‘anada. 

‘Après le Potau-Fen, Je 
Dussaulit chanta la vieille 
Alouette". Cette  naive 
ignorée par delà des mers, amusa 
beaucoup les collaborateurs et -les 
collaboratrices du “Courrier” qui la 
firent chanter à plusicurs reprises. 

‘Puis M. Philibert, l’aimable di- 
recteur du “Courrier de Londres”, 
nous parla du Canada et de l'oeuvre 
des Canadiens-français en des termes 
délicats qui nous touchèrent jusqu'au 
fond de l'âme, Tous les convives s'u- 

. : ë 
nirent ensuite pour chânter la “‘Mar- 
scillaise” et notre “OQ Canada” qui 
furent interprétés au milieu d’une é- 
motion égale de part et d'autre. 

‘Je disais en commençant que cêt- 
te réception est un des souvenirs les 
plus précieux de notre voyage. De 
toutes les manifestations dont nous 
fümes l’objet, aucune ne fut aussi in- 
time et aussi émouvante, (C'étaiont 
bien des coeurs français qui recevaient 
des Français. C'était aussi un peu du 
Cauulz et un peu de la Frauce, nos 
hymnes nationaux chantés tout à 
tour, nous émurent délicieusement, et 


Sergent 
chanson 
romance 


{méêlèrent dans un même amour notre 


cuite pour la France et le Canada.” 

N'est-ce pas qu'il est touchant cet 
écho ignoré des grandes fêtes de juin 
dernier! 


ON DEMANDE de suite une ins- 
titutrice ou un instituteur pour 
le district scolaire du village 
de Tegal, Alta. Traitement, 
$660 par an. Devra posséder di- 
plôme pour enseiguer en Alber- 
ta, connaître le français et être 
de religion eatholique. Envoyer 
demandes avant le premier sep- 
tembre, J. B. Cûté, See.-Trés., 
Legal, Alta. 2.0.3. 


THE 


CONNELLY-McKINLEY 
COMPANY LIMITED 


Embaumeurs et Entrepre- 
neurs de Pompes Funèbres. 


Chapelle privée et ambulance 


136 rue Rice. <=>"Té] 1625 


(*) Voir annonce spéciale dans 
le corps dun ‘journal. 


Edmonton 


Téléphone 4227 


Accountant & Financial Co. 


Tenue de livres, Auditions, Liquidations et Administration 
Spécialité. 


COLLECTIONS 


EDMONTON, ALTA. 


136 Ave Jasper O. 


Firms recommended to our readers. 


BANQUE. 


*Banque d'Hochelaga . 
AVOCATS, (Barristers) 

F. D. Byers ....,..... Téléphone 

#J, EE, Cannitf, css 

Joseph A. Clarke . 7? 

LE. B. Cogswell, ..,:... ” 

Emery, Newell, Ford, Bolton, 

& Mount ....,..... 
Henwood & Harrison .. 
D. 1. MacKinnon ..., 
E. $S. McQuaid, ...... . 
Robertson, Dickson & MeDonaxl ” 
#Rutherford, Jamieson 

& Grant serceeerres » 


LE 


33 


1460 ..,....,.... 164 Jasper O, 
AVOUES, NOTAIRES, 

2415 ,........,.. 820 Jasper E. 
2528 ..,.......... 116 lère rue 
2371 ..........,. 209 Jasper E. 


5098 .....,..... 835 Jasper 
1115 .........., 138 McDougall 


1882 ............ 1 Jasper E. 
1641 .....,...... 254 Jasper Ê. 
4224 ...,.....,. 124 McDougall 
1822 ...,....,.., 135 Jasper E. 


41443 Strathe. et 205 McDougall 


Short, Cross, Biggar & Cowan ”” 1151 ......... 14 rue Howard, 
Short, Woods, Biggar 
& Collison ......,.. 17 1151 ...,....,.. 14 rue Howard 
ARCHITECTES 


#*Barnes & Gibbs ..... ” 
*James [Henderson .... ” 


1861 ............ 205 Jasper E. 
4035 ...........,. 42 Jasper O 


DESSINATEUR (Building designer). 


*J. H. Rudy ......... ” 
ARPENTEURS 

Cautley & Carthew ” 

Driscoll & Knight, ..… . 

H. P. Keith, A.L.S. ., ” 

*Maurice Kimp ...... 

Win. H. Waddell ..... ” 


- 4442 ,............, 645 lère rue 
(Surveyors). 

1778 ......,..... 141 Jasper O. 
1701 ........... 66 McDougall 
4845 ..,..,,.,.., 140 Jasper O 
2638 ...,..,...,. 248 Jasper E 


‘4767 ...... Tmperial Bnk. Bldg. 


CONTRACTEU RS-CONSTRUCTEURS. 


W.S. Miller ......... 
À. E. Simperi .......,,. ..... 
C. V. Wilmot ........ ” 


XX ,.......... 101, 2ème rue 
1910 ............ 739 2èlu: rue 
4852 .......,.,..... 805 Fraser 


IMPRIMERIE ET DESSIN EN BLEU. 
(Blue Printing & drafting). 


Plelps-Jackson 


1603 ... 56 McDougall, Suite 19 


PHARMACIES Drugs). 


*Medical Hull ,.,,..... 
AGENTS D'IMMEUBLES, (Real 


2188 ......,...... 506 Namayo 
Estate), ASSURANCES, ET 


PRET S (Loans). 


*Agences Impériales .. 
American Realty Co. .…. ” 
Edmonton Securities Co. ” 

M. J. Fitzgerald ...... ” 
*l'ort George & l'raser Valley L 
Greuter Edmonton Realty Co. ” 
Hager & Richardson .. 
Knorr & Johnsun ..... 
C. A. Lowe .....,,..., ” 


3 


Mechanic’s Construction Co.'* 


LE] 


Luud Co. 


1322 ...,........ 205 Jasper E. 
46 .,.,....,..,, 821 Ière rue 
4512 ............. 809 lère rue 
2942 ,........... 1152 lère rue 
?" 4173 .....790 lère rue 
4039 ......,....., 651 1ère rue 
1682 ............,,. 89 Jasper E 
1616 ............, 865 lère rue 
4511 ............. 631 lère rue 
1951 ............, 542 Ière rue. 


*N.W. Land & Live Stock Co. Lt, 4665 ...,.....,.,, 551 1ère rue 
Stuart & Co........... 2946 ............. 546 lère rue 
DENTISTES. 

Clarence E. Eastwood ” NX ........... 128 Jasper O. 
MePherson ,,....,.... 7 4946 ......,,...., 651 lère rue 
PHOTOGRAPHE 
F, Rogers ..,.,,.,.,.: . XX Lasesces.. 219 Jasper O. 


STENOGRAPHE PUBLIC. 


Edward Grimes ...... 


HUE ..,.,.,,..,,, 155 Jasper E 


BOU LANGERI E (Bakery). 


“1. A. Petch ......... 


2711 .,,......., 2151 Jasper 0. 


VINS ET SPIRITUEUX. 


Edmonton Wine & Spirit Co ? 
Capital Wine & Spirit Co. ” 
Wilson, Limited ..... ” 
SIROPS ET SUCRE D'ERABLE 
The Golden Camp .... ” 

COUTURIERE, 
All kinds of plain sewing 
NETTOYAGE ET REPASSAGE 
W.R. Westrope ..... 


1911 ............ 246 Jasper E. 
1250 ..,....,,..,. 127 Jesper . 
1416 ............ 256 Jasper U. 
(Maple syrup & sugar.) 
5097 .,......... 154 Fraser ave 
{Dressmaking). 

xx ...... room 68, 607 Jasper 
D HIABITS (cleaning&pressing) | 
.... 095, dème rue 


CR 


REPARATIONS DE SOULIERS (Shoe Repairs). 


DE] 


Progressive Shoe Repair Co. 


HS? ......... Jasper O, cuin 5e 


LEÇONS DE SOLFEGE (Voice culture). 


Miss H. Macleod ..... 


xx ........ 499 Victoria Ave. 


LECONS DE PHANO—ACCOMPAGNEMENT, 


Miss Edith Astley .... ” 
Miss Beatrice Crawfort . 


2250 ,.....,,.,.., 671 Namayo 
1416 Alberta College 


sus. 


PIANOS & ORGUES (Organs ,etc.) 


Astley Jones Piano & Organ Co. 


2250 ....,....... 671 Namayo 


MUSIQUE ET PHONOGRAPHES. 


4. J. Gourlay ...,.... . 2449, 501 Jasper E&138 Jasper 0 
HOTEL. 
*[lôtel Richelieu ..... ”* 1716 .......,,..,,.. 8ème rue 


SERRURES ET COFFRE 
Buum Safe & Lock Co 7? 


-FORTS (Safes & Locks). 


489% .,.....,..... 6561 Namuyo 


CAISSES ENREGISTREUSES (Cash Register). 


The National Cush Register Co, 


1750 ,........,.... 236 Jasper D 


PORCELAINES & VERRERIES. (Chirra, Glassware). 


China Hall, H. Loder, Mgr. ?” 


2069 .,.........., 511 Namayo 


BRIQUETERIE (Brick Manufacture). 


Aeme Brick Cu. ...., ”? 


1622 ,.........., 427 Jasper 0. 


MATERIAUX DE CONSTRUCTION 
(Builders Material). 


W. P. sos ” 


ENCANTEUR 


Reed and Robinon ..…. » 


Poucher, 


1666 ........,..,., 633 5 be rue. 


{(Auctioneer). 
2190 ..........., g02 Jasper E. 


MARCHAND DE BOIS (Lumber. Dealer) 


Fullerton-Grant Lumber Co, 


959 ,..,....... 894 16ème rue 


BOIS (Lumber), FENETRES (Windows) PORTES (Doors). 


VW. I. Clark Co. 
Cushing Bros Co...... 


5) 


: McClellan & Balfour .. ” 


1216 ............ 846 9ème rue 
1338 ..........., Ave. Namayo 
1448 ....,....... 568 8ème rue 


FABRIQUE DE CIGARES. 


Elk Cigar Co. 


AS4r ..........., 807 Jasper K. 


VOITURES (Carriages) & INSTRUMENTS AGRICOLES 


Beals, Hoar & Beals .. » 


493 ,.,.......,, 211 rue Rice 


FABRIQUES DE VOITURES (Carriaue FORGES (Iron wks). 


D. G. Jatta Co. 


LE] 1 022 


sissssecess.. 199 Fraser 


FONDERIE 


Imperial Foundry Mach. Co. Li. 


2562 .......,..... 856 Sème rue 


REVENDEURS (2nd. Hand Store). 


TI. Nelson ........,,..,,.,7,,,, 
ÉCURIES 

Imperial Stables ...... 

Horner’s Livery ...... 


ENTREPRENEURS DE 


5 


(Undertaker). 


53 


MeCoppen & Lambert 


4946 36 Queent es S14 Lère rue. - 
{(LIVERY.) 

1505 .....,..... 620 5ème rue 
12934 ........ Coin lère et Clara 
POMPES FUNEBRES. . 


4515, ... 5ème rue, près Jasper 


MONUMENTS FUNERAIRES (Cemetery Work). 


Alberta Granite Work Co, ? 


4058..,.... lère rue, coin Clara. 


(*) See special advertisement, in L. 
side the paper. 
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CREDIT-FONCIER F-G 
> 1° É 
Prête de l'argent 
sur les fermes en culture 
Sans délai et aux meilleures con- 
ditions au plus bas intérôt possi- 
ble. Vous épargnerez de ‘argent 


en traitant directement avec 
nous 


S'adresser à n 
.G.H.GOWAN Gérant proulnelal 
EDMONTON 


N'oubliez pas que le meilleur en. 
droit pour faire vas achats de che- 
vaux est chez MM. Larose & Bell, au 
coin de l'avenue Namayo et de la rue 
Rice. Ces messieurs ont actuellement 
150 chevaux de tous genres à vendre 
à des conditions très faciles. 


Notes Personnelles, 


Deux Bretons distingués, le vicomte 
et la vicomtesse de Kergoriou étaient 
de passage dans notre ville, lundi 
dernier au retour d'un long voyage 
dans les Etats-Unis de l'Ouest. 

M. de Kergpriou nous a parlé avec 
enthousiasme de l'Ouest canadien 
qui lui semble un pays plein d’ave- 
nir. 

Nos visiteurs projetaient de pousser 
leur voyage jusqu'aux rives lointaines 
de la Rivière la Paix. Ils n'ont re- 
noncé à leur projet que devant l'im- 
possibilité matérielle de revenir à 
temps pour rentrer en France à la 
date fixée pour leur retour. 


Parmi nos visiteurs de cette semaine 
nous citeronus: MM. F. X. Boileau et 
Despins, de Duveruay ; M. Braum, 
d'Oîtawa; le Rév. M. Ethier, curé de 
Morinville, ate, 


———— | 
Nous apprenuns le prochain départ | que 


de M. J. A. Galibois pour l'Europe. 
Nous souhaitons un henreux voya- 
ge à uotre compatriote. 


Le major et Mme De Blois Thi- 
baudeau passent la saison d'été à 
leur chalet de Faïlis sur le bord du 
lac Wahamum. 


L'IMMIGRATION. 


Les immigrants continuent à affluer 
dans notre ville. 

Durant la semaine dernière 99 nou- 
veaux venus se sont enregistrés au 
refuge d'immigration. Parmi ces 99 
nouveaux Canadiens une dizaine de 
nationalités sont représentées, 

L'immigration nègre, si abondante 
au printemps, & considérablement di- 
minuë depuis quelque temps. Ce fait 
est attribué au redoublement de sévé- 
rité montré par les agents d'immigra- 
tion, à la frontière, lorsque des nègres 
se présentent pour entrer en territoi- 
re canadien. 


NOTRE EXPOSITION A REMPOR. 
TE UN IMMENSE SUCCES. 


Favorisée par une superbe tempéra- 
ture notre exposition à remporté un 
immense succès, £a photographie 
que nous renroduisons dans ee numé- 
ro est d'ailleurs plus éloquente pour 
affirmer ce suceès oue tout ce que 
ous pourrions dire à ce sujet. 

Les recettes brutes produites par les 
entrées durant los cinq jours attei- 
nent $21,107.79. 

Durant la seule journée de jeudi il 
y a eu 23,596 entrées payantes, sur ce 
ce nombre, 14,329 personnes ont payé 
un supplément pour aller aux tribu- 
nes, 

Fa calvacade des animaux primés, 
particulièrement remarqueblé cette 
nunée, à remporté un grand succès, 

Les courses ont été excellentes et 
un record de vitesse pour le trot a 
été établi pour l'Ouest canadien: Ce 
record est égal an record canadien. 
“Blanche S” ayant en effet couvert 
le mille en 2m, 0517. Un autre re- 
cord a été établi pour le galop par 
“Markus” qui a couvert nn mille en 
lim. 421”. 


LES HOMESTEADS. 
Depuis le mois d'avril de 600 à 900 


homestends ont été pris chaque mois 
au bureau des terres d'Edmonton. 
: 


L'HOTEL OÙ G.T. P. 


La Compagnie du G. T. P. annonce 
les travaux de construction du 
vaste hôtel, qui doit être situé avenue 
1 McDougall, connnenceront dans quel- 
ques jours. Cet hôtel coûtera près de 


La coupe et les prix de ces vête- 
ments sont également attrayants. 


Fi 


8 
Cette annonce n'est nullement ex- de FN 1e DS 
8 


agérée. Nous organisons une vente 
de confiance de nos vêtements d'é- 
té. Nous vendrons également des 
articles pour l'automne dont nous 
avons une trop forte quantité en 
magasin. 


Chaque article 
mis en vente est 
une occasion 
exceptionnelle 


Crystal Palace Clothing Store 


Coin des avenues McDougall et Jasper 


$1,000,000 et sera pouryu de toutes les 
améliorations modernes, L'édifice au- 
ra neuf étages. 


— 


Nouvelles Brèves. 


Une compagnie vient de se former 
au capital de 8,090,000 de dollars 
pour exploiter des puits de gaz no- 
turel auprès de Calgary et pour en 
forer d'autres, 

Un certain nombre de conservateurs 
d'Ontario viennent de se déclarer en 
faveur de In formation d'un parti 
!consorvateur indépendant spprouvant 
la réciprocité, . 


ji Les céréales envoyées par ln Cham 

bre de Commerce d'Athabasen Land- 
ing ont obténu le premier prix à lex. 
position d'Edmonton, 


président de la Cie du GT. P., 

Chas, M. Hays, de retour d'un 
voyage d'inspection sur la ligne trans- 
continentale à l'ouest d'Edmonton, : 
décluré que lés pluies abondantes de 
l'été ont grandement retardé les tra- 
vaux de construction de la voie for. 
reo, 


VEGREVILLE, Alta. 


La rentrée des classes au couvent, 


;) 


La rentrée des classes au couvent 
aura lieu le 21 août. Nous nous atten- 
dons à avoir de nombreuses élèves cet. 
te année, Les élèves de cinquième, 
qui se sont présentées aux examens, 
les ont passés avec suceès. Tous les 
cours sont donnés par des religieuses 
diplomées pour la province. Les clus- 
ses du couvent étant réunies aux 
classes de l'école séparée, le program- 
me du département de l'éducation est 
‘suivi exactement pour tonte la partie 

anglaise de manière à ce que nos é- 
lèves puissent passer avec succès los 
examens et puissent obtenir les di. 
plômes d'enseignement de In province, 
Bien que cette institution des Re- 
ligieuses de la Providence soit de date 
relativement récente, un certain nom- 
bre d'élèves ont déjà été graduées. 
Le français est ensvigné dans trois 
elasses pendant une heure et demie 
par jour. Grâce à un programme spé- 
cial du couvent,'les résultats obtenus 
en français jusqu'à présent sont très 
satisfaisants, Pans notre école 


ces cours à la grande satisfaction des 
parents, L'instruction religieuse se 
donne tous les jours dans deux classes 
en français et dans deux classes en 
anglais pendant une demi heure par 


EDMONTON 
CAPITAL AUTORISÉ $4,000,000 CarirAL Paye $82,500,000  RÉSERVE $2,500,000 


Escompte les billets de commerce. 
Aïloue l'intérêt, au plus haut taux courant, sur les dépôts de $1, ec plus faits au Département d’Epar- 


ALTA. 


Tous dépôts peuvent être retirés à volonté, sans avis, 


* Vend des ‘“ Money Orders” et des traites sur les pays étrangers. 

_ Emet des Mandats de Voyage et des Lettres de Crédit Circulaires, pour les voyageurs, payatles pa: 68 
Correspondants dans toutes les parties du monde. 
res sont émis directement par la succursale d’Edmonton, et peuvent être livrés sur demande, 

sans aucun délai. 
BUREAUX : Coin Jasper et 3ème. Rue. 


Ces Mandats et Lettres de Crédit Circulai- 


ALEX.LEFORT, Gerant. 


LE COURRIER DE L 


tous | 
les enfants de langue anglaise snivent | 


Les travaux de 


UEST, JEUDI, 2% AOÛT, 1911 


la moisson battent 


leur plein dans les prairies de l'Ouest 


Ê ER R mnonue S 


< 
Depuis plusieurs jours déjà d'in 
l'oeuvre dans nos vastes champs de ; 
passe en abondance les meilleures récoltes dont nous ayons encore été | 
favorisés dans l'Ouest, 
La photographie ci-dessus d’un € 
ques jours, aux environs d'Edmonton, 


notre sol. 


S 
L 


nombrables moissonneuses ‘sont à 
.blé. La récolte de cette année dé- 


hamp de blé d'hiver, prise il y a quel- 
prouve éloquemment la fertilité de 


jour; en plus des lectures instructi- 
vès sont faites dans chaque langue, 

Le couvent Ini-mème est une helle 
et grande construction en briques, 
Tout y est aménagé de manière à don 
ner le plus grand confort possible aux 
élèves. Les jeunes filles reeues peu- 
vent y faire toutes leurs études jus- 
qu'à l'Ecole Ndhnule, les petits gar- 
cons sont aussi reçus au pensionnat 
jusqu'à l'âge de douze ans, 

—$Sa Grandeur Mgr Legal fera sa 
visite pastorale dans notre paroisse 
le trois seutembre, Il arrivera ici le 
samedi par le train de 10 heures, Le 
dimanche, 3 sentembre, à la grand'- 
messe, il donnera la confirmation à 
uue cinquantaine d'enfants; à vêpres, 
il ÿ aura rénovation des Promesses du 
Buptême par un certain nombre d'en- 
fauts plus avancés en catéchisme. 

Nous espérons pouvoir faire Pi 
uauguration de notre , magnifique 
Hôpital le 4 octobre. Nous publierons 
probablement, a <umäine prechaine, 
le progranmane projeté de ectte jour- 
née si longtemps attendue. Nous es- 
pérons avoir un grand nombre de 
visiteurs à eette occasion. 


UN CYCLONE DANS L'OUEST. 

Winnipeg, 22 — Un violent cyclone 
a balayé la partie sud-est de la Sas- 
katchewan et la partie sud-ouest du 
Manitoba. 

Le cyclone avait environ deux cents 
vuorges de large et détruisait tout sur 
son passage. À Lrleton les gerbes d'un 
champ de 50 acres, qui venait d'è- 
tre fauché, ont Complètement disparu. 

A Moosenin, Weyburn, Rothern, In- 
dian Head et Verden, le cyclone a été 
signalé. On appréhende de nombreux 
dégats. 

La grêle a fait son apparition à În- 
dian Head et à Rothern, Les domma- 
ges causés aux céréales n'ont été que 
partiels. La pluie ahondante, généra- 
le dans tout l'Ouest durant la journée 
de dimanche, rotardera quelque peu 
la moisson. 


LES RECETTES DU C. P. R. 


Elles ont été Van dernier de 
$104,167,808. 


‘Montréal, 2%, — À une réunion des 
directeurs de la compagnie du Paci- 
fique Canadien, des dividendes de 2 
pour cent sur les actions préférentiel. 
les et de 2 1-2 sur les actions ordi- 
naires ont été déclarés. 

Les revenus pour l'année fiscale se 
terminant le 90 juin sont les sui- 
vants: 

Recettes brutes, chemins de fer et 
transatlaintiques: $104,167,808. 
Recettes nettes de la même source, 
$36,696,830. 

Après Île paivment des dividendes il 
restera un revenu de $11,873,240, 


JOURNALISTE ‘GLOBE TROTTER” 


Montréal, 21. — Un journaliste pa- 
rision, M. André Jaggerschmidt, est 
arrivé hier soir à Montréal après a- 
voir traversé à toute allure, la Sibé- 
rie, le Japon, l'océan Pacifique et le 
Canada. : 

M. Jaggerschmidt tente de briser le 
record du tour du monde pour le 
compte d’“Excelsior”, le grand quo- 
tidien français. 

Le: globe trotter, qui est actuelle- 
ment en avance de 17 heures sur son 
horaire croit pouvoir ‘boucler la bou- 
cle terrestre” en 38 jours. . 


FAI. 
SANT ET SUR.’ 
Icelantic River, Man., y 
26 sept., 1910. 
Dr. B. J. Kendall Co., 

Cher Monsieur— Veuillez 
m'envoyer un exemplaire de 
votre livre ‘A Treatise on 
the Horse”. J'ai fait usage 
de votre remède Kendall et 
je l’ai toujours trouvé satis- 
faisant. — Marino Briem. 

Cette lettre est suggestive ; 
elle dit l’expérience de cen- 
taines de millers de person- 
nes depuis 40 ans. ‘‘C’est le 
seul remède certain””— 

Pour éparvins, courbes, su- 
ros, et toutes les imperfec- 

tions des pattes de vos 

Chevaux. 

En vente chez les drogis- 
tes—$1.00 la bouteille; 6 
bouteilles pour $5.00. Ayez- 
en toujours, pour les cas 
d'urgence. Le remède Ken- 
dall arrête la douleur, réta- 
blit la cireulation, et fait dis- 
paraître la cause du mal. 
Demandez notre livre gra- 
tuit: A Treatise on the 
“Horse,” Si votre marchand 
n’en a pas, écrivez-nous. 

Dr B. d. Kendall Co., 

Enos ls, Vt. 
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çon très efficace. 


Si votre fournisseur n'en a pa-, nous vous 
en enverrons une boite 18 poudres sur ré- 
ception de 25 cents. 


CUE J. L. MATHIEU Prop. Sherbrooke. P.Q. 


APPEL D’UNE DAME DE 
WINDSOR. 


À toutes les femmes: J’enver- 
"ai gratuitement avec de compiètes 
instruction mon traitement pour 
la guérison radicale des Teucor- 


De Cherbourg à Paris, M.Jaggersch- 
midt terminera son voyage en aéro- 
plane. 


AVIS. 


Mme M. H. Sambet désire infor- 
mer ses élèves qu'elle reprendra: ses 
cours et lecons de français à partir 
du premier septembre. Pour toutes in- 


L formations s'adresser 650, Deuxième 


rue, le mardi et le jeudi de chaque 
semaine de 1 heure à 3 heures. 


LA FRANCE PREND UNE OPTION 
SUR LE BLE CANADIEN. 


Montréal, 29. — On annonce que le 
gouvernement français vient de don- 
ner l’ordre an Consulat Général de 
Montréal de prendre une option sur 
tout le blé canadien disponible. 

Cette décision du gouvernement 
français qui est un présage de guerre 
fait redouter des complications au 
sujet des pourparlers franco-alle- 
imands sur la question marocaine. 


rhées, Ulcères, déplacements, chû- 
tes de la matrice, époques doulou- 
reuses ou irrégulières, tumeurs ou 
excroissance utérines ou des ovai- 
res; boufféés de chaleur, nervosi- 
té, mélancolie, mal de tête, des 
reins, des intestins, du foie ou 
des rognons, causé par la faiblesse 
particulière à notre sexe. Vu: 
pouvez suivre ce traitement chez 
vous pour 12 cents par semaine. 
Mon livre ‘‘Woman’s Owr Medi- 
cal adviser”” sera envoyé gratuite- 
ment sur demande. Ecrivez au- 
jourd’hui à Mme Summers, B x H 
412, Windsor, Ont. 


ES — 


ABONNEZ-VOUS AU COUR: 
RIER DE L'OUEST, 


Le journal le mieux renseigné de 
VOuest canadien, 


MAGASIN À RAYONS 
Coin de l'avenue Jasper et de 10 
Seconde Rue. (Téléphone 1121) 


Vente de fourrures pour 
dames 


Les femmes sont aussi fières de porter des belles four. ) 
rures que des pierres précieuses, Nous mettons notre ex. 
périence dans la qualité des fourrures à voire disposition. 
Nos achetons les fourrures directement des trappeurs. 

Nous vendons des fourrures dont la qualité ne rest 
êtse surnmassée, Nos prix sont madérés et n< mo lèles son: 
parmi les plus récents. L'assortiment est très varié, 

| FOURRURES DE TOUS LES GENRES: 

Tours de cou, pélerines, capelines, manteaux pour 
auto, manehons en renard, ‘mink', castor, monton de 
Perse, rat, ete., ete, 

Nous avons un manchon “Mikado”" spécial en “seal 
Hudson garni d'oppossum australien, avec garniture 
d'hermite, Nous iuvitons votre exumen de natre ravon des 
fourrures, | 


SUPERBES MANTEAUX DE FOURRURE. 


Style parfait, coupe et confection soignées, excellente 
doublure. Modèles nouveaux de New Vork, garnis d'op. 
possum australien, doublés en satin. : 

Durant la semaine de l'expasition.el pour vous invi. 
ler à venir voir nos fourrures, nous vous offrons tn man. 
teau en “poulain de 50 pauees à K65.00 avec doablure en 
satin pour $45.00. 

Nous n'avons qu'un nombre restreint de ées manteaux 

P.S.— Sur léger paiemen’ comptant nous conserverons 
gratuitement les fourrures Jusou'aux premiers froids. 

Premier étage. 
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N'OUBLIEZ PAS 


que nous sommes toujours prêts à vous fxire connaitre nos bas prix 
pour toutes sortes de hois de construction, lattes, bardeaux et chaque 
chose nécessaire pour l'édification d’une maison, Venez À nos cours 
exaininer nos entrepôts avant de vous décider à construire. Nous 
croyons pouvoir vous donner satisfaction 


D. R. FRASER CO., LIMITED 


20t AVENUE MNAMAYO, EDMONTON 
Tétéphones : Cours et Bureaux 1630, Cours et Scieries 2038 
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Telemheoene 1747 


£a plus ancienne maison d’Alberta 


JACKHEON BROS. 
Joailliers et Horlogers experts 
303 Ave. Jasper Est. 


Ecmonton 
Nous émettons des licenses de mariages 


CAE 


Hesse: 


Couvent F. C.J. 


Edmonton-Est 


Les cours d’instructiondonnés par les Soeurs F.C.J. 
comprennent toutes les branches d’une bonne éducation 
anglaise et française. 

Un cours spécial en français est donné aux élèves qui 
le désirent, 

Des leçons supplémentaires en français sont également 
données le soir aux enfants de langue française qui sui- 
vent les cours anglais durant les heures d'école, 

Les élèves suivent un cours complet d'économie do- 
mestique. | 


Pour tous renseignements s'adresser à la Révérende 
Mère Supérieure, Couvent F. C. J., Edmonton, Alta: 


. SURES, NOZICK & CO. 


NEGOCIANTS EN GROS. 


Importatours d'articles d’habillement pour hommes, confection 
en tous genres, articles divers, cote. 


834 Première rue, Edmonton, Alta, 


* Téléphone 4019 pour commandes pressées. 


Abonnez-vous au “Courrier de 1” Ouest”, le seul journal français à 


Edmonton.—$l. 00 par année. 


| St. PAUL DES METIS, Alta 


T. PAUL MERCAN 
MAGASIN. GENERAL 
vente én gros et en détail 


Nous achetons tous les.produits de ferme ainsi que les fourrures et les peaux vertes 


NOUS SOLLICITONS VOTRE VISITE  : 


EUGENE GUERTIN, GERANT 


